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LES ECOLES BILINGUES
PPPOSS,

La lutte autour de l’école bilingue vient d'entrer dans une nou-
velle crise, et ceux qui semblent décidés cette fois à Ini porter les
coups les plus terribles ne soit pas des Orangistes, ni méme des Pro-

testants; ce sont hel et bien des Catholiques.
Aveuglés par un sentiment de haine du français assez difficile 3

définir et encore plus difficile à comprendre, ils jettent le eri de séces-

sion et fournissent, sans le savoir sans doute, aux ennemis de l'école

catholique et de ses enseignements, l’arme In plus mortelle qui ait été

mise en ocuvre jusqu'aujourd'hui: lu division ouverte.

Et en présence de cette attitude hostile d’un groupe hnportant

de nos coreligionnaires de langue anglaise, est-il encore possible d'es-

pérer dans l'Ontario une action concertée des forces catholiques poux

la défense des droits de l'Eglise dans aueun domaine? Et quel prin-

cipe peut tenir plus aux coeurs des parents que celui de l'édueation

de la jeunesse ?

Les catholiques de l'Ontario ont des privilèges acquis par de

longs et sérieux sacrifices ; leur est-il permis de les sacrifier pour satis-

faire une lubie queleonque? Leur est-il permis d'en compromettre

l'existence où le plein épanouissement pour le plaisir de vider vue

querelle quelconque ou même pour épargner quelques piastres? lu

voix du Souverain Pontife qui fait un appel pressant à tous les grou-

pes catholiques du monde en faveur d'une union intime de tons les

Fidèles ne pourra-t-elle pas tronver d'écho dans notre Provinee?

Lies Canadiens francais ont amplement prouvé jusqu'ici qu'ils ne

reculent devant aucun sacrifice pour assurer l'indépendance ahsolue

de leurs écoles; en cela ils sont assurés de répondre aux désirs du

Souverain Pontife. Et nombreux sont les Irlandais qui les secon-

dent daus cette rude besogne.

Une chose qu'il ne faut pas perdre de vue, c'est que cette deman-

de de sécession ne concerne pas seulement la ville d'Ottawa mais bien

toute la province. C’est done une révolution que l'on veut. Une
autre chose qu'il faut aussi mettre en ligne de compte, c'est qu'il y a

dans l'Ontario 345 écoles bilingues et 139 écoles catholiques de lan-

gue anglaise. Et n’est-il pas vrai que les catholiques de langue an-

gluise ont partout le contrôle absolu de leurs écoles?

Et s’ils ont déjà cette autonomie que diantre veulent-ils de plus?

londuire toute la barque d'après leurs propres idées? C'est cela

tout simplement que l'on trouve au fond des consilérants donnés à

l’appui de la demande de sécession. :

Les sécessionnistes réduisent encore cette question si importante

de l'éducation à une considération de piastres et de sous. Leur ma-

nière d'agir indique tont simplement qu’ils resteront attachés aux

écoles catholiques si elles ne coûtent pas plus cher queles écoles pro-

fretPtpourmons-mous pas ajouter sans fausserla vérité,

qu'un grand nombre d’entre eux disent tout bas? ‘Nous donnerons à

nos enfants une éducation catholique en autant qu’elle ne coûtera

pas plus qu’une éducation neutre’.

Qu'on ne se récrie pas, c'est cela que l'on dit dans les eonsidé-

rants cousus de sophismes et d'erreurs que l’on a donnés.

Et ne voit-on pas en tout cela l'indice d’une action dissolvante

qui agit, probablement à l'insu des chefs, mais qui agit tout de même

avee une effectivité alarmante chez ces Catholiques de langue au-

glaise? Cette action dissolvante est l'oeuvre d'un libéralisme util:

taire qui fait que l'on accepte de bonne grâce les livres d'enseigne-

ment neutre et que l'on ne s’effraye pas de voir les inspecteurs pro-

testants pénétrer dans nos écoles catholiques, y préparer de longue

main les cours, habituer petit à petit les enfants et les institutrices

aux douceurs de la neutralité; c'est le libéralisme à la mode que l’on

découvre à chaque phrase des considérants à l'appui de la demande

de sécession et qui demain sapera les bases de l'école eatholique dans

l'Ontario après avoir aveuglément brisé les remparts qui protègent

naturellement son intégrité.
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LE COMPTOIRCOOPÉRATIF |
ar ses opérations, et des profits
ellement encourageants.

   

Nos lecteurs, ceux de #3
campagne surtout, aimeront à sä-{i

voir ce que devient le Comptoir] L'oeuvre est cn marche. Elle
Coopératif de Montréal. Ç ne s’arrêtera pas. les affaires

Ayant assisté, lu Ééfhnine der-|vont augmenter graduellement et

nière à sa première assemblée an-jles ressources s'accroître dans la

nuelle, nous sommes heureux de jmesure où les services rendus at-

pouvoir leur fournir sur cette {tireront au Comptoir la contian-
oeuvre des renseignements précis, ee des agriculteurs.
et qui leur seront utiles. Le Comptoir n’a pu organiser

Le Comptoir  Coopératif a été|jusqu'à présent que la seule sce-
fondé en mars 1913, sur l’initia-|tion des achats en commun. Celle
tive de l’Union expérimentale des de la vente ne l’est pas encore.

Agriculteurs et avec le concours! lour les achats, voici le détail des
du gouvernement de la provinee.!choses que le Comptoir peut four-
Il a été loué hautement et forte- nir à ses sociétaires. 1. La clotu-

ment recommandé par Mgr l’Ar-jre métallique; 2. Les engrais

chevêque de Montréal. C’est ne |chimiques, avec une réduction de
oeuvre sociale catholique qui a près de 20 p. e. sur les prix ‘ du
pour but de faire bénéficier la jinarché: 4 Aliments pour le bé-
classe agricole de-notre province tail: il faudra encore quelques
des bienfaits de la coopération. semaines pour avoir sur ce point
s'est tout partiewièrement UN des arrangements définitifs; 5.

organisme central destiné à met-[Machines agricoles. I! faudrait
tre les agriculteurs, isolés oulaussi une commande globale de
groupés en sociétés, en relation |150 machines. On ponrrait y ar-
immédiate avee ceux de qui ils|river si les coopératives et les
achètent on à qui îls vendent.  |eezeles agricoles de la province
Le Comptoir a eu des débuts!s'entendaient pour grouper leurs

difficiles, 11 a trouvé heaucoup|commandes. Le Comptoir les y
de portes ferméeschez ceux quilinvitera sous peu. ll réduirait
produisent les objets nécessaires certainement les prix ordinaires
à l'exploitation agricole. Les ad-}de 25 pe.
hésions des agriculteurs lui sont| Tes Coopératives paroissiales ot
ventes moins empressées et moins les Cercles agricoles devraient
nom ! Shinesgonhot| espe. ; empresser de g'affilier au Comp-

tucles inévitahlez, le Comptoir fort Coopérutif. La loi les y au-
est établi pour durer et progres Lafe of leurintérêt le demande.
ser, $ | A Pree du Comptoir réside dans

11 n'a véeu d’abord que du dé- i nombre de ses sociétaires ct

vouement de ses fondateurs, |y Loca des commandes qu'iln'ayant pas d'autres ress ue ecoît. onnons-les lui, et il aura
* Sg : ssources la elef qu'il faut pour ouvrir

ques les maigres. profits réalisés toutes los portes, 
ID D i IA

{ A MÉDITER
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Tu n’as donc pas compris que

trois cocurs vaillants valent plus

que trois cents laches, Tu n'as

paz du tout pénétré qu’un chré-
tien fervent peut beaucoup plus

que -des centaines de paresseux

et de tièdes. Tu n'as pas encore

expérimenié ce que peuvent des

frères associés dans l'amour.

Le Catholique d'Action

 

 

 

Ce qu’en ne dit pas

Ou ferait un journal très inté-
vessant avec les seuls faits que ue
nous apportent point les agences
tétégraphiiquies.

Les agences ne nous ont rien

Bit, par exemple, de cette senu-
daleuse manifestation de Fau-
tomne dernier, alors que les élè-
ves du ‘Iigh Sehool” de Win-
nipeg envalirent un couvent ca-
tholique: ils ne nous ont rien
dit non plus d'un incident pour-
tant fort eurileux de l'affaire
Krafchenko.

On sait que cet individu, qui
aviiit tué un gérant de hanque,
réussit à s'échapper de prison
dans des conditions étonnantes,
Or, le —Catholie Record” du 7
l'évrier publie une dépêche de
Winnipeg, en date du 28 janvier,

d'où il ressort qu'un nonuné John
Westlake, au’on aceusait d'avoir
uidé à l'évasion de Krafechenko,
n déclaré qu'un certain J.-L Bux-
ton lui avait dit que Krafehenko
est fraune-macon, que lui-même,
3uxton. est un des gros bonnets

de la loge et que pour cette rai-
son on aidait Krafehenko à ve-
conquérir sa liherte.

Supposez qu’un incident pareil
se soit produit à propos d'une
société catholique, quel  tapage
h’auraiït-ou, pus fait ?
Dans le eas des Macens, silence

presque complet,

Etre

Un autre scandale

Les détectives de l'agence
Burns ne sout pas venus fouiller
dans les archives du gouverne-
ment fédéral où l’élément anglais

domine, mais on y u trouvé un
pot-aux-roses des mieux «ondi-
tionnés; si l’on en eroit touie-

fois le rapport des conunissaires
spéciaux CLL, Staunton et 15, P.
Gnutelins, présenté à la chambre
des communes, hier. Cette com-
mission spéciale est à  T'oeuvre
depuis plus d'un an, son rapport
mentionne que la construction dn
Grand-Trone-Pacifique a coûté
au moins $404000,000.00 de plus

qu'elle auraît dû coûter. Les ad-
vérsaires du gouvernement Lau-
tivr prétendent que c'est le plus
grand scandale qui se soit pro-
duit dans la politique canadien-
ne.

Cette nouvelle affaire va don-
ner de l'intérêt à la session du
parlement qui allait trainer en
languenr: comme le faisait re-
marquer récemment un journal
sans doute inspiré, c'était le cal-
me précédant la tempête.

"rem

L'affaire de Québec.

Les comités chargés de faire en-
quête dans le scandale révélé par
le ‘Daily Mail’” de Montréal ont
fait leur rapport hier, au Conseil
Législatif et à l’Assemblée. Ts
out trouvé MM. Bérard, Bergevin
et Mousseau coupables d’avoir -re-4
eu diverses sommes d'argent pour
leur influence comme conseillers
législatifs et député.
Et que pouvaient-ils tronver de

moins?

On parle de procédure judieiai-
re contre M. Mousseau, & quoi cela
münerait-il? Aurait-on l'espoir de
sonder plus avant, plus près du
tréfonds la plaie dont souffre la
législature? Alors ce serait peut-
être un acte de justice cnvers les
députés honnêtes, ear il doit en-
core v en avoir.

zoEI

Remaniements ministériels

Ou prévoit des remaniements
importants dans le-cahinet bri-
tannique, par suite de la nomina.
tion prochaine de l'honorable M.
Sydney Buxton au poste de Gou-
verneur du Sucd-Africain, en rem-
placement du Vicomte Gladstone.
Les honorables MM. Burng, Na-
mud], Tobhouse et Masteriman changeraient de portefeuilles,

UNE FERME
INDUSTRIELLE

Le bureau des commissaires

à son assemblée d’hier dé-

cide de pousser le projet

activement. L'achat d’un
terrain. b

des Commissaires oXL décidé,
hier après-midi, de faire imme.
diatement les léniarches récessai
les pour l'achat dun terrain
propre à l'érection d'une terne
wadustrielle nou loin des linites
de lu ville.

l'an dernier, la ville recut
permission de la legislature de
dépenser $20,000 à ect ettet oy

où contntissionna MM. Clusf, lan
diteur de la ville pt Keane, se
«vétaire de l'Assistanee Publique
de rechercher une terre d'envr-
ron S00 aeres: elle doit contenir
chi sable et de la pierre à cons-
truetion ef il faudrait aussi qu'il
v eût une evntaine d'acres de
bois.

les travaux consisteraient à
défricher la terre vierge, eulti-
ver la bonne terre, et construire
les édifices nécessaires, Dès le
commencement, M. Cihff dit
qu'on devrait y planter un mil
ter d'arbres fruitiers et avoir un
homme pour les entretenir jus.
qu'à «ee qu'ils produisent des
fruits. Les légumes qu'un y pro-
duirait servivaient non seulement
aux hôpitaux civiques htais aussi
ii quelgnes orphelinats. de ia vil-
le.
Dans son opinion, il croit que

les prisonniers qu’on placera su
la terre devront être rénumérés:

s'ils ont une famille, cet argent
lui sera envoyé: s'ils sont seuls
dans la vie, ce montant leur sera
remis à leur sortie afin de leur
permettre de COMICwhe vie

honuete,
Le Bureau à recommandé hier

que AIM. Cluff et Keane se pro-
eurent des raiscignements sur
les prix d’eudroits propices à er
dessein, et d'insérer dans les
journaux des annonces pour l’a
chat d'une terre située en deen
de 25 willes de la ville.

IA FAMINE
EN CALICIE

Les sans-travail font des descen-
tes dans les boulangeries et dis-
tribuent du pain eux affamés.
Des émeutes sérieuses se produi-
sent.

 

(Service du “‘Droit””)

Londres, 15—Une dépêche de
Vienne au ‘Daily Mail” dit que
l'émeute autour de la question de
nourriture va toujours grandis-
sante en Galieie à cause des suites
de la guerre et du manque d’em-
ploi. Les sans-travail de Lemberg
ont fait une descente dang les
boulangeries et ont distribué du
pain aux affamés et ont ensuite
fait nne démonstration en face de
{Hotel de Ville.

Hier, la plus grande partie des
houlangeries étaient fermées, mais
la foule en a fait le pillage. T1 y u
eu do sérieuses bagarres entre les
émeutiers et la police.
Le correspondant dit que de

semblables troubles ont eu lieu à
Stanislau.
- ——_—_—_—, eoa

"NOUVEAU PREMIER MINIS.
TRE RUSSE

St. Pétersbourg, 13.—La nomi-
nation de M. Goremykin, comme
premier ministre a été annoncée
efficiellement hier soir dans un
édit impérial. Cet édit exprime le
plus vif regret de retrait de M.
Kokovsoff pour canse de santé et
lui confère le titre de Comte en
reconnaissance des services ren-
dus.

I’. Bark, assistant-ministre dn
commerce a été promu au minis-
tère des finances, Sur le bulletin
de nomination le Tzar fait allu-
sion aux mesures prises pour
abattre l'ivrognerie en Russie et
il a exprimé le désir de voir la
prospérité des finances de l’Em-
pire n'être pas basée sur un sys-
tème qui saperait la force du
ave
PAYELetme

Plumes-reservoirs réparées.Tout
travail garanti. M. Lightstone
bijoutier, 1041; rue Rideau, Men
tionnez le ‘‘Droit’”. ino
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L'AUGMENTATION
DES ARMEMENTS

Cette année encore les cré-

dits de la marine anglaise

seront augmentés- Volte-

face inattendue de Lord

Crewe.

(Service du ‘‘Droit’’)

Londres, 13,—Le correspondant
parlementaire du Daily Chronicle
qin est d'ordinaire bien informé,

raconte que les estimés de la ma-
rine pour l’aunée tiscule dépasse-
Yont 42-45OUN,000 et seront envi-

ron #15,000.600 au-dessus des ose
timés de l'an dernier.

Lord Crewe, qui avait été re-
gardé jusqu'à present comme ‘la
béte notre ” au shjet de Lu ques-
tion de l'augmentation des arne-

ments, a parlé hier devant les!
membres du Eighty Club, et a
appuvé d'une manière uiqualifia-
bte la enuse de Lord Churchill,

lin admis clairentent que toute
l'affaire des armements était
près d'un scandale cf que per-
sonne ne devait s'étonner de hi

réaction du parti Hibéral contre
eet immense fardeau.

Mais Loil Crewe continue
“de puis vous assurer que leg
gouvernement est très conseten-
deux de la gravité de la position.
Nous ne devons pus amoindrir las
gravité de lu situation ni être
surpris des preuves de donte ex-
orimdes dans les quartiers du
parti libéral, Le Premier Lord
de l'Amnireuté prend un intérêt
très vif dans le service auquel il
préside.

I s'occupe heaucoup de efii-
cacité de ce service: mais il est
"omplètement injuste à son égard

de dire ou d'insinuer qu’il re-
garde l'auzmentation des dépen-
ses de la marine de coeur joyeux,
du avee quelque chose qui  fient!
de la satisfaction. C'est tout le
‘ontraire, Je vous assurée que
iMand nous présenterons nos es.
timés pour la défense nous ne le
ferous pas à coeur jante. J'espère
que nous serons en état de prou-
ver à la Chambre et au pays que
nous faisons cela avee une eons-
‘lence nette.
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UN PAVILLON DE
L'HORTICULTURE

Les Commissaires discutent la
question de la construction d'u
pavillon de horticulture à
l'Exposition. Le Howick Hall.

  

Les Commissaires ont diseuté.
lier après-midi, le projet de ln
construction d'une nouvelle bâtis-
3e pour horticulture; il a aussi

“té question des réparations au
“Tlowick Ilall'. Aucune décision
n'a cependant été prise.

Tne députation de Association
de l'Exposition composée de MM.
Bate, Ross, MacMahon, May, Be-
thune, Whyte, Graham, Black.
Watson et Grisdale, ont démontré
la nécessité d'une nouvelle bâtis-
se d'agriculture et d'horticulture.
Les plans de M. Allan Kecfer fu-
rent examinés. Le prix de la

construction s'élèvera à $48,000.

AM. Bate montra ensuite  l'ur-
gence de réparer le Pavillon Ho-
wick ee qui coûterait environ 48.-
000. 11 «lit aussi qu'il serait pré-
férable de placer les bouilloires
dans un édifice à part.

Le commissaire Nelson dit due
la ville devrait décider si,elle va
prendre charge des Ditisses en

d'autre temps que pendant l’EXx-

position Centrale. TL s'oppose for-

tement à ce que n'importe qui

vienne se servir des bâtisses, les

faire sauter et dire que la ville est

responsable. Il ne eroit pas que la

ville devrait payer le prix des ré-

paragcs.

MM. Baie, Ross et May déclarè-

rent que ce serait un crime que de

cesser les expositions d'animaux

gras quand l’entreprise est on si

bonne voie.

Les commissaires ont décidé

d'attendre à plus tard pour émet-

tre leur opinion.

et?"DAIrom mt

CHARBON, $7.50 la tonne

Libre de poussière et de mâche
fer. Bois ses, Erable ct Bonleau,
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+

 

 rue Batelier. Tél. R. 1017. 16 jan.

pages. Ces détails sont suivis par.

FAIRE PART:

Avis de naissances .25
Avis de mariages ou décès .50

ON DEMANDE:

À vendre ou à louer
Trois lignes, trois fois .35
Un pouce, quatre fois .50

 

AU PARLEMENT FEDERAL
SECONDE EDITION

 

Les commissaires du Transcontinental présentent leur rap-
port sur la construction du chemin de fer national. Un

gaspillage sans précédent. On vote des crédits. Une

nouvelle imprimerie.

 

(Me notre correspondant)

Le gouvernement à déposé sur
la table des Communes hier le rap-
port de la Commission d’enqué-
te sur le Transcontinental. Les
commissaires étaient MM. Geor-
ges Lyneh Staunton, de Hamilton,;
et F. P, Gutelius, aujourd'hui gé-|
runt des chémins de fer du gouver- |

nement.

Les commissaires commencent:
leur rapport par un sommaire--,
un peu dans lu nature d'une table:
des matières donnant les faits]
saillants du rapport. Vient cu,
suite un traitement détaillé de
chaque cas couvrant plus de DO

le rapport in extenso des témoi- |
anages pris au cours de l'enque |
te, qui preud près de 1.200 pages!
le rapport contient aussi un grand:
nombre de plans et autres doeu-,
ments. |

Cette commission d'enquête fut!
nommée le 29 janvier 1912: la na-|
ture du travail qui leur était assi- |
gné empéchait qu'on y procédat|
avec hâte. Les commissaires par-
tant lu rapport donnent un aper-
eu de la somme gigantesque de
travail exigée par cette enquête:
‘Dans l'accomplissement des de-
voirs qui nous ineombent nous
nous sommes familiarises person.
nellement avee le travail et sor
histoire autant que possible par
une consultation directe des con-
trats, estimés, plans, devis et eot-
respondance au bureau de 'u
Commission à Ottawa, et par un
examen personnel de tout l'ou-
vrage achevé entre Moncton et
Winnipeg avant le Ter octobre
1911.

Dans examen de chaque see.
tion nous avons été accompagnés
par les ingénieurs et autres offi-
ciers qui avaient la direction dus
travaux, où étaient familiers avec
ces portions de l'ouvrage que
nous étions à examiner: MOI:
avons pris le témoignage de ces
personnes, soit sur-le-champ. on

immédiatement après chaque 1ns-
peetion.

Le rapport est basé sur le té
moignage des personnes qui
étaient chargées de construire Je
chemin de fer, et sur ce que nous
AVONS VU NOUS-MÉIMNES : HOUS SEN-
tons que nous nous sommes par-
faitement familiarisés avec les
faits et les circonstances sur les-
quels nous appuyons les opinions
qui sont contenues dans ce rap-

port.”

RESTME DES CLATSES DU
CONTRAT

Faisant allusion au commenee-
ment de ce projet les commissai-
res rappellent que le 29 juillet.
1903, le gouvernement du Canada
coneluait une entente avee les re-
présentants du chemin de fer (pro-
posé) Grand-Trone Pacifique, qui
fut ratii¢ par une Loi du Parle-
ment (3 Edonard VIL Chapitre
11) en vertu de laquelle le gouver-
nement conséntait à construire
une ligne de chemin de fer, à rails
simples, entre Moncton, Nouveau
Brunswiek et Winnipeg, Manito-
ba. selon les plans et devis que le
gouvernement lui-même déciderait
plus tard; et cette ligne serait
connue comme la Division Est du
Chemin de Fer Transeontimentes
National. Après sa construction
cette voie devait être louée à la
Compagnie du Chemin de Fer
(frand-Trone-Pariftique, qui serait
tenu de l'opérer et de la mainte-
uir durant une période de ein-
guante ans, payant comme loyer 3

p.e. du coût total de la construe-
tion durant les 43 dernières an-
nées de la période de 50 ans.

Dès l'abord les Commissaires si-
gnalent le fait que, jusqu'à la no-
mination du Major R. F. Leonard,
à l'automne de 1911, pas un seu:
membre de la Commission dun
Chemin de Fer Transcontinental}

n'avait ‘quelque expérience ou
quelques connaissances
construction on l'opération des
voies ferrées.
Ce chemin, disent-ils, a été pro-

jeté sans savoir s'il convenait à la
contrée qu'il traversait: ot les
perspectives de commerce sur Jes.
quelles on s'appuyait étaient tout 

jousqu'an 30

dans lal

ESTIMES PRELIMINAIRES DU
COUT

Lors de la discussion à ln

Chambre des Conununes, sur ce

projet, l'hon. M. Ficlding, qui

était alors ministre des finances :

déclaré que, selon l'avis de plu-
sieurs autorités dans le monde des

chemins de fer. le coût de cette

voie entre Québec et Winnipeg,
1,344 milles, serait de 435,000 par
mille, ou $47,000.00: «t de Mone

ton à Québec, 460 milles, 431,250

par mille, on *14375,000 - soit us
totul de =G1,415.000,

COUT ACTURE

Selon le rapport des Conmnus-
gaires, l'on avait déjà dépensé,

septembre, 1911,
3109,000,000; et l'Ingénieur en
Chef, M. Gordon Grant, décluait

lors qu'à son parachèvement vot-
te ligne aurait coûté, sans comp-
ter l'intérét, *161,300,000.

Si le travail est fini à ce prix à
la fin de 1914 le Grand-Trone-Pa-

cifique commencera, en 1922, à

payer son lover sur ce montant,
avee #1s,700,000 d'intérêt, ee qui
l'ait un lover annuel de 45,400,000,
ou 414,500 par jour.

À prendre done le montant dé-
pensé chaque année jusqueà 1921,
en Vv ujoutant l’intéret, le caleul
nous montre que le Transeontinen-
tal aura coûté au pays, 5234.651,-

521,00.

CONCLUSION

Les Commissaires
conune suit :
Nous trouyons que le Chemin

de Fer Transcontinental, le Che-
min de Fer Grand-Troone-Paeifi-
que, et ceux qui dirigeaient ln
vonstruetion de ce chemin n’ont
pas eru désirable ou nécessaire de
pratiquer où d'encourager l'éco-
vomie dans la construction de
cette ligne

Nous trouvons que, sans comp
ter l'argent qui a été dépensé,
sans aucune necessité dans la
vonstruetion de cette voie à l'est
du fleuve St Laurent, au moins
*40,000,000.00 ont été dépensés
sans besoin pour construire le
Transcontinental.
La Chambre a voté les erédits

pour le gouvernement civil du Se-
erétariat d'Etat, $R2,725, de l'Im-
primerie Publique, $79,862.50 : et
des Bureaux des Finanees ot du
Trésor. #140,875.
Dans les estimés de l'Imprime-

rie Publique sont conclus 4-4,000.-
00 alloués à un assistant impri-
meur du roi; un nouvel officier.
L'hon. Louis Coderre, Secrétaire
d'Etat à annoneé que le départe-
ment projette la construction d’un
autre édifice pour l'Imprimerie.
Depuis six ans le montant de #500,-

QUO a toujours été voté dans lez
erédits pour cette construction.
Les plans de cette nouvell- hätis-
sv seront formulés dès à présent ;

et le terrain sera choisi par le Dé-

partement des Travaux Publics.
Au cours de la séanee hier soir,

l’hon. Rodolphe Lemieux s’est

plaint de la traduetion des pro-
cès-verbaux de la Chambre.
Répondant au nom du gouver-

nement hon, Li. P. Pelletier a dit

qu'on y verra dès demain, et que

tout défaut dans ce travail dispa-

Taîtra sans retard.
La Chambre s'est ajournée à

11.50 heures.

————ll> 2 _-Z———"

LA PROTECTION DU FERMIER

Winnipeg, 13.—Les partisans du
gouvernenient provincial se sont
déclarés hier en faveur de lu ré-
duction des droits de donane sur
les instruments aratoires, rédur-
tion ne dépassant pas 10 pe. ad
valorem. Le vote a été pris sur un
amendement du gouvernement à
nne résolution faite par l'opposi-
tion qui demandait l'enlèvement

complet des droits.
L3 orateurs de Vopposition

ont désigné l'amendement du gou-
vernement sous le fitre de bluff.

termiment

———__—e>-——-—

Faites donc examiner vos yeux
d’une manière convenable chez
*’Smith’’ magrsis-bijoutien du
West End. 987 rue Wellington. à fait sans fondement. Lunettes et lorgnons réparés.
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Le Verger

L'exposition au sud «st cu gé-
néral peu recommandable, excep-
té pour la vigne, Le soleil y ex-

cree une action trop forte) au
printemps, quand les gelées sont
encore à craindpe. La sève s'y
met vite en circulation ct les gros-

ses gelées qui peuvent survenir

fonÿ un doramage considérabl+
aux racines et aus. pieds des ti-
ges. _
On choisira les expositions que

1e disposition des lieux, la diree-
tion des vents dominants. pour-
rout suggéren. Il est inutile d'in-
sister sur les dégats qu'un gros
vent cause dans un verger, pou
que l'on comprenne la nécessité
de Pétablir à l'abri de ces vents
ou tout au moins planter une ou
deux rangées d’arbres en brise
vent.

Voici plusieurs opinions à ce
sujet :

Opmion de AL, J. CC Chapais
sur le même sujet: L'exposition
la plus favorable dans notre cli
mat est celle du nord-ouest, pour
la raison suivante: A la fin de 1'hi-
ver alors que le soleil n'a pas en-
core beaucoup dévié au sud, où
il ge lève en hiver, les rayons du
soleil du matin font beaucoup de
mal à l’arbre gelé, en le faisant.
dans (es coups de soleil très
chauds qui se rencontrent en avril
dégeler prématurément. Ces
coups de soleil sont ensuite sui-
vis de gros froids qui gèlent la
sève mise trop vite en cireulation
et font éclater les vaisseaux rem-
plis de cette sève, par sa dilata-
tion. Uré terrain ‘s’inelinant en
pente légère vers lé nord-ouest
n'offre pas cet inconvénient, seu-
lement comme les vents du nord
l'hiver sont très froids et très
violents, il est bon d'établir un
brire-vent de ce côte.

À ceci, voici ee que répond M
Montre. Je né puis partager plei-
nement l'opinion de M. Chapais
ant à l’exposition du verger.
IL est vrai que l'exposition vers
le nord-ouest protégera momen-
tanément arbres contre les
dérels soudains dn printemns.
mais à l'automne la maturation
du fruit sera retardée par le fait
qu’il recevra plus obliqueme#
les ravons solaires et il ne mñrira
pas bien et aussi à bonne heure
C’est ponrqnai je maïntiens que

vour Assurer la vie de l’arbre es
tonte la perfection désirable des
fruits, une exposition an sud €

leg

Ad'onest: avec -ahri des-câtés nor+

et est. est préférable.
Vu l'importance du sujet nous

croyons aussi devoir consigner
jei l'opinion de M. Dupuis. Jn
1857, 1861, 1885, déclare M. Du-
puis, les vergers exposés à l'est
ant souffert comme ceux exnosés
au sud et au: sud-ouest. L’abhé
Provancher cite les vergers de
J'Ange-Gardien et Beauport ex-
nosés au sud et ceux de St Pierre
les Beequets et St Jean Deschail-
lons exposés an nord qui ont péri

en 1857 et G1. Lie notaire Amable
Morin, de St Roch n’a pas perdu
un seul arbre dans ces 3 années
son verger de 15 à 20 arpent«
n’est exposé ni au nord ni au snd
Ce monsieur était d'opinion gne
Jes pommiers de son confrère M.
le notaire Florence Déguise, de
Ste Anne Tiapocatière, étaient
morts dans le printemps de 1857

paree. que. l’eau avait séjourné
longtemps an pied des pommiers
en mars et que la glace qui s’é-
tait formée ensuite avait gelé les
Tacimes. M. Morin prétendait que-
les vergers bien fossoyés n’avait
-päs souffert. Je suis d'opinion que
toutes les expositions sont bon-
“nes pourvu que le ‘terrain soit
drainé. et pourvu au’on établis--

————

LES TRAITÉS D'ARBITRAGE

cette question inportante, jeu-
di prochain. Le président Wil-
son ect un ami de la paix.

Washington, 12— Les traités
d'arbitrage entre la Grande Bre-
tagne, le Japon, la Norvège, la
Suède, le Portugal et la Suisse
qui sont expirés et qui attendent
pour être de nouveaw ratifiés, se-
vont étudiés par le Sénat, le 19
février. Cettedécision a été pr.-
ise lier par le comité des affai-
res étrangères, où les traités font
partie du programme du. pyési-
dent Wilson. ay
La continuation des traités,est

certaine, mais les chefs démocra-
tes voient un balayage du comité
des Relations étrangères et croitest
ques les conventions seront favo-
rables a cette continuation apres
tn peu de discussion. l'opposi-
tion n'est pas aussi forte qu'elle
l’était le printemps dernier alors
que l'action des traités fut main-

temue, toutefois en apparence.

Une des raisons de cela, c'est
le désir du président de rappeler
da partie de l’Acte du Canal de
Panama exemptant les bateaux
américains du droit de passage,
C’est par crainte de voir la ques-

bitrage de la Haile, a savolr si
cette exemption viole le traité
déja conclu.

Avee l’opposition au traité an-
glais au sujet des droits de pas-
sage il n'y a qu'un argument
contre la politique d'arbitrage.
Plusieurs sénateurs républicains
et démocrates sont contre ces
traités.

La règlementation de la ques-
tion asiatique par l’élinination
de la législation d'immigration
actuelle, pose plusieurs points
d'interrogation au traité avec le
Japon. Il est a peu près certain
tue si les traités avee le Japon
«t lu Grande Bretagne sont de
nouveau signés, les autres. sui-
vront de près.

——c<ém——————_

EN AFRIQUE-SUD

Londres, 12—Le correspondant
du “Daily Mail” à Bloemñeld dit
que opinion se forme rapide-
ment ici qu'il serait désirable que
le roi soit représenté en Afrique
du Sud par un membre de la mai-
son Royale, comme il l’est en Ca-
nada, et on voudrait que ce fut le
Prince Arthur de Connaught. On
(lifqhe ce serait tn grand Service
rendre au véritable Impérialis-
ue.

—————_"ce

LA QUESTION DES BONNES
ROUTES

Tne délégation représentant
l'Association des bonnes routes
d'Ontario était à Ottawa hier avec
une proposition demandant quele
Bill des Lonnes routes qui a déjà
êté tué deux fois soit présenté de
nouveau et passé. L’Association
demande que la question soit pré-
sentée sans aspects de partisanne-
rie politique et soit placée sur le
livre des statuts comme une me-
sure nécessaire pour l’avance-
ment des bonnes routes dans Je
pays.

Cette délégation se composait
de M. G. S. Henry, M. P.P, de
Todmorden; H. Vermulyea, de
Belleviile; J. IL. Saunderson, de
Oxford; E. W. MeKay, de St.
Thomas, et S. L. Squires, de Wa-
terford. Ces personnages repré-
sentent les deux partis politiques.

+
 

-M. Dupuis, car il y a deux dan- 

| L'EXPOSITIOND'OTTAWA
Le sénat américain s'occupera de:

tion règlée par le tribunal d’ar-

LE Iz

,LE DR
pee

Les directeurs se réunissent ici

hier et se préparent pour la

prochaine saison. Il ÿ aura en-

tente avec les autorités.

 

Un effort sera fait ertte année

pour mieux déterminer les rap-
ports entre la ville et l'Associa-

tion de l'Exposition du Canada

Central a l'effet de leur juridic-

tion sur les bâtisses et les ter-

rains; et nn comité a été nommé

afin de rencontrer le Bureau des
Commissaires a ce sujet. Ce fut

l'un des sujets importants diseu-

tés hier après-midi a l'Hôtel de

Ville,

M. TLC. Bate a été réélu pré-

sident par acelamation et la plu-

part des officiers de l'an dernier

ont été réélns.

Le président a soumis un plan
pour une bâtisse d'agriculture et
les directeurs ont approuvé l'is-
sue de débentures pour un mon-
tant de «47,600,

Un autre sujet important fut
celui du manque de facilités de
chemin de fer sur les terrains et
un comité composé de MM. €.
Ross, (*. J. Booth et le Commis-
saire Nelson fut appointé pour
voir à ce que des arrangements
soient faits pour un débarcadè-
re sur la voie du Grand Tronc a
la rue Isabella.

(>SD—

DANS L'ARMEE
 

Londres, 12.—11 y a beaucoup
d'espace ‘eonsacré dans les Jour-
naux au sujet de la dispute de
Bisley, dans la ‘‘ Army and Navy
Gazette” qui semble regarder le
compromis entre le Conseil de
l'armée et l'Association nationale
de tir comme bon, quoiqu’il expri-
me le regret de voir que cette dis-
pute conduit à l’exelusion des Ca-
nadiens du concours territorial.

Si les Canadiens étudient l’att:-
tude prise par le Bureau dela
Guerre, ils verront que ces diffi-
eultés sont une suite de la dispute
qui a accompagné le fusil Ross, il
v à deux ans.

L'article dit: ‘“Les (Canadiens
sont devenus tels que nous ne von-
ions pas les voir a Bisley’. 11 ter-
mine en disant qu’ils devraient
avoir une plus grande largeur de
vue,
"2

LE JOUR DE L'AN

 

Boston, 13—Le projet de loi
soumisà la-Législature par M
Henri Achin, le distingué député
franco-américain de Lowell, ét
faisant du jour de l'An une, fête
légales et il va le soumettre in-
sæetts, a été appronvé hier à l’una-
nimité par le comité des affaires
légales et il va les soumettre in-
vessamment au vote de la Cham-
bre qui va l'adopter à une très for-
te majorité.
M. Achin et tous les autres

champions du projet paraissent as-
surés d'un succès aussi complet ati
sénat.
L'adoption de ce projet de loi

constituera une brillante vietoire
pour M. Achin, le jeune et actif
député républicain de Lowell.

Il n’y a plis qu’un Etat — le
Kansas — où le jour de l’An n’est
pas encoue fête légale.

———l>e

LA VAGUE DE FROID

Montréal, 12— La Métropole
subit aujourd'hui la scconde
journée dp froid le plus intense
que l’Observatoire du McGill ait
enrégistré’ depuis 30 aus, Rue St
Jacques, a’’midi, aujourd’hui le
thermomètre cnrégistre 28.
En 1875. le mercure était des-

cendu a 27 degrés, ce qui était

OIT, VENDREDI, 13 FEVRIER 1914
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MALADE

Charles A. Comiskey, président

du club Chicago, de la ligue Amé-

ricaine, qui était tombé malade en
se rendant de Naples à Rome a

pris un peu de mieux. On dit qu'il
pourra jouer à la balle au champ

en France,

EN ANGLETERRE

Francis Onimet, champion ama-

teur de golf du monde entier,

partira pour l'Angleterre le 27

avril. Il prendra part à plusieurs
“hampionnats au printemps.

LIGUE INTERNATIONALE

Les magnats de la ligue Inter-

rationale se sont réunis à New-

York, mardi après-midi, et ils ont
adopté le calendrier des joutes de
la prochaine saison de balle-an-
champ, lequel comporte 154 par-
ties. La saison s’ouvrira le 21
avril et se terminera le 27 sep-
tembre. Les joutes d'ouverture
seront disputées aux endroits sui-
vants: Montréal à Jersey City,
Toronto a Providence, Buffalo &
Baltimore, Rochester à Newark.
Le calendrier des parties sera ren-
du public dans une semaine,

LES PARTIES DE SAMEDI

Samedi soir, la chaîne qui unit
les trois clubs dans la même posi-
tion se rompra sûrement. En effet,
les Ottawa rencontreront les Ca-
nadiens à Montréal même. Qu
sortira vainqueur de cette joute
importante? Nul ne le sait. Il
n'en est pas moins vrai que les
deux équipes déployeront tout ce
qu'elles ont de ressources et d’é-

nergie pour écraser son adversai-
re. Les Canadiens entendent arri-
ver au championnat ; et pourcela,
ils remueront ciel et terre sil Je
faut. De leur côté, les Ottawa
iront à Montréal fermement dévi.
dés à en revenir vainqueurs.
Comme nos lecteurs peuvent le
prévoir d’avance, ce sera une
joute inoubliable.

Les Ontarios S'attaqueront aux

Toronto, ct dans un effort sunrê-
me, ils essaiïerbnt de les couler.

Enfin, les Wänderers rendront
visite auxQuébee, les champions
de l'année dérnière. Tout le muon-
de sait que c’est très difficile de
vainere les Québecois chez eux.
Ainsi, les trois parties de samedi
compteront pour beaucoup dans
la course au championnat de lu
National Hockey Association.

LES JEUX OLYMPIQUES

Décidément, l'Allemagne fait
des efforts remarquables pour la
préparation «de ses athlètes en vue
de l'Olympiade de 1916, Commele
‘Droit’’ l'a déjà annoncé, la Fé-
dération allemande s'est déjà at-
taché le célèbre athlète Kraenz-
lein comme instructeur; aujour-
d'hui, elle fait connaître qu’elle a
engagé deux autres athlètes alle-
mands des plus connus: F. Wait-
zer, de Munich, champion des lan-
cements de disque, du javelot, da
poids, ete, et R. Pasemann,
Berlin, le sauteur bien connu, ga-
gnant des championnats anglais
du saut en hauteur et du saut à la
perche. Pasemann a établi un re-
cord cette année, qui le prouve
digne du choix qui vient d’être
fait. Ces deux nouveaux instrue-
tours, de concert avée Kraenzlein,
organiseront dans les diverses ré-

de

QUESTION DE NATIONALITE,

Afin de préciser la question de!
nationalité, le Comité Olympique;
Allemand veut soumettre la de-1l
mande suivante au prochain con-
grès à Paris, en 1914: reconnais-'
sance comme nations des 35 pays
suivants:

L'Egypte, l'Albanie, l’Arg ntis
ne, l’Australie, la Belgique, le Bré
sil, la Bulgarie, le Chili, la Chi-;
ne, l'Allemagne, le Danemark, Tu

Finlande, la France, la Grèce, les
royaumes unis de la Grande Bre-
tagne, 1'Irlande, la Hollande, le

Japon. l'Italie, le Canada, le
Luxembourg, le Mexique, la Nor-
vège, l’Autriche, le Pérou, le Por-
tugal, la Roumunie, la Russie, la
Suède, la Suisse, la Serbie, l’Es-;

pagne, l'Afrique du Sud, la Tur-!
quie, la Hongrie et les Etats-Unis
de l'Amérique.

—_——e

DÉDIÉ À NOS MARCHANDS

MEDECINS
. or

AVOCATS
bo m——————

 

DOCTEUR Z. H. ETHIER |
Ancien chef de clinique à l’hôpital
français de Londres, anciun interue
de 1’hdpital Baint-Michel et méde-
ein des Dispensaires Anti-tubereu-
leux de Paris, & transporté son bu-
reau.
21 Square St-Louis.

Montréal
Consultation: 2 à 4 p.m.; 7 à 8

pm, et sur rendez-vous. j.n.0

x

Tél Est 2102

 
DES HOPITAUX DE PARIS

Médecin de l’institut anti-tubereuleux
Bruchési de Montréal et do l’hôpi-

tal de Ilull

MEDECINE GENERALE
Spécialement

Maladies des enfants, des votes urinal-
res ot respiratoires

91, rue VICTORIA, HULL, Qué.
Consultations: 9 à 10 a.m.; 2 à 4 p.m.;

7 à 9 p.m.
Tél. Q. €228.

Dr R. CHEVRIER
168 Avenue Daly

Spécialité : Chirurgie Abdominale

Heures de bureau : 2 à 4 p.m. Tel, Rideau 736

j.n.o.
 

 

  ‘‘Si vous avez dans votre ma-
gasin ce que veulent 500,000 per-|
sonnes dans cette ville (Philadel-|
phie), mais si cela n’est connu!
que de 500 d’entre elles, le soin|
et l’énergie que' vous avez dépen-
sés pour acquérir et maintenir
une marchandise de haute classe
sont profitables ni à vos clients

ni à votre commerce’’.

JOHN WANAMAKER,
(“Le Prince des Marchands)

 

 

PETITES ANNONCES
 

ON DEMANDE — Une servante
générale sachant parler le fran-

cais et l'anglais. Sadresser a
Mme Bourdeau, 165% rue Flo-
rence, 261-3

ON DEMANDE—Un jeune gar-
con, de 15 ou 16 ans, pour se

rendre utile dans une boutique de
confiseur. S'adresser à À. L. Tru-

del, 123, rue Rideau. 261-3

A VENDRE— Fabrique de beur-
re et de fromage au Nouvel

Ontario, près du C. P. R. Con-
ditions faciles. Pour inforuiua-
tions s’adresser au “Droit. Ca-
sier postal 554 Ottawa.  J.n.0.

A VENDRE—Dans Je canton
de Plantagenet Mord, com:é re
Prescott, Ontario, une dalle fer-
me de 168 acres toute nette, en
terre argileuse de première qua-
lité, bien bâtie, à quelques verges
du quai, de l’école, de la fromage-
rie et de la gare du chemin de
fer. Propriété bien située, payan-
te et très désirable en tout point.
Conditions faciles. S’adresser à
D. M. Viau, notaire, Plantagenet,
Ont. mer.-s.
 

À VENDRE.—T00 âcres de terre.

une borne partie en culture,
bon bois de service, près du villa-
ge de Montcerf. Magasin général,
hangar, remises, écurie,. hôtel
de tempérance, bonnes dépendan-
ces, bonne clientèle, l’écurie peut
contenir 28 paires de chevaux.
À vende en tout ou en partie,

à bonnes conditions, pour cause
d’ivalidité. S’aüresser personnel-
lement ou par Jéttres à André La-
chapelle, Monteerf, Qué. j.n.o.
 

A VENDRE— Machine Clavi-

Tel. Rideau 523

Docteur J. C. Woods, B. A.
Médecin et Chirurgien

Licencié pour Québec et Ontario
Consultations:
9 à 10a,m.

234et7a8pm,

Dr A. DESROSIERS
Diplômé de l’Université Laval

de atl. des hôpitaux de Pa-
ris et de New-York.

| Spécialité: Maladies des fem-
{mes et des enfants; reins et ves-
‘sie. Cystoscopie, chirurgie géné-
rale.

Consultation: de 9 à 11 A- M.;
2ùà41P.M.; de 7à 9 P.M.

EASTVIEW, OTTAWA.

Tél. R. 1720. 15 mars

232 St Patrice
OTTAWA
 

 
de

Le Docteur Antonio Pelletier AUGUSTE LEMIEUX, LLB.,C.R.

BELCOURT, RITCHIE & CHEVRIER |
Avocats, Procureurs et Notaires
Outano et Québec, Castle Building

OTTAWA, Out,
Hon. N. À. Belcourt, avocat dans Ontaro et

J. A. Ritchie, substitut du procureur général,

A

comté de Carleton,
E. R. E. Chevrier, avocat dans Ontario et
L Québec. J
 

AVOCAT
Pow Ontario et Québec

Agent près la Cour Suprême, la Cour de
l'Echi et la Commission des Chemins de
fer, Affaires Parlementaires et Départementales

Notaire Public. Argent à prêtes.
Edifice* Central Chambers" Tel, Queen 1992

46 Rue Elgin, OTTAWA

 
 

J. B. T. CARON, B. A.

Avocat, Notaire et Procureur

ARGENT A PRETER

5591, Rue Sussex, Ottawa, Ont,

Tel. Rideau 2404+

 

Bernardin Boutet, B, L. Aurélien
Avocat-Barister M. Ass Let

BOUTET & BELANGER
51 Rue Rideau, Ottawa

, Ottawa, Rideau 1711Téléphones : Eauview, Rideau 151 a

ALFRED E. LUSSIER, B. A,

Avocat et Notaire Publio
Commissaire pour l'Ontario et

le Québec
Edifice Matthews

91 rue Rideau, coin Mosgrove
OTTAWA

ERNEST CHARETTE, LLL
Avoca

MONT - CrURIER

 

 

Dr OMAR WILSON
185, RUE METCALFE

Tél. Queen: 3974

Spécialité: Maladies de la peau

Co. Labelle, P. Q.
 

INGENIEUR CIVIL

J. D. CHENE, B. 8.A.
Ingénieur Civil et Analyste

 

Diplômé de l’Université de
Queen et des hôpitaux de New-
York. Spécialités: Maladies

11 a.m.; 2 à 4, 7 à 9 p.m.

591 St. PATRICE

Tél. R. 159

Dr J.M. Laframboise

des
femmes, obstétrique et rhumatis-
me. Heures de consultation: 9 à

23 mars

(Diplômé par l’Ecole Polytechs
nique de Montréal)

Etude au No. 163 rue Notre-Dame
Téléphone Q.: 3538 L
Plans devis, estimation pour b#-

‘tisses, et tous genres de construe-
tions. j.n.o.

 

Pacifique Canadien
 

Docteur A. 1. TELMOSSE
Medecin Vétérinaire

Inspecieur Médical pour ‘‘The
General Animals Insnrance Co.

lof Canada”. Vétérinaire consul
| tant pour ‘‘The National Stock
Food Co”.

i
| 
 

Tels. Rideau asss OTTAWA, Ont.

PROFESSEURS

M. EMILE ROCHON
Professeur de Violon et Piano

Nouvelle Méthode Rapide et Progressive
Les élèves sont préparés pour leurs diplômes

Les cours sont ouverts de 2 hrs
à 6 hrs p. m. tous Ics jours

Adressez : 300 Nelson ou téléphonez Ridena 826

OMERLANGLOIS
Courtier d'Assurances

VIE, INCENDIE, ACCIDENTS

Important

Changement

d'Horaire
Sra ‘Les trains locaux 5 et 6 entre

PEMBROKE ET OTTAWA

seront discontinués après le 31
Janvier et les trains 557 et 558
seront mis en service entre

OTTAWA ET NORTH BAY

laissant la gare de la rue Broad
à 8.30 a. m. sur semaine. se un brise-vent à l’est et à l’ou- gers à éviter: les grands vents et|la même température que le 13|gions allemandes des conférences graphe Smith Premier. En Bureau app. DesRosiers GEO. DUNCAN, 42 rue Sparks

est, ot l'humidité stagnantd wu prin-|{janvier dernier, alors que le re- athlétiques avec lecons pratiques bon état. Bon marché, J. P. Rue Durham , Agent pour les passagers agen

Nous partageons l’opinion de | temps. cord était égal. ct théoriques. Laurin, 95 rue George. j.no. SUDBURY,Ont. ice des transatlantiques.
- {

  

EUILLETON
    
F

 

D “DROIT?”|
 

La Grande Amie
 

Par PIERRE L'ERMITE
$
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No. 4 :

ooEVofitsWeRhTea
usic monte dans l’âme d der

Xe. Elle, la fière jeune fiffé,Se
gent icl complètement étrangère.
déduignée, génunte dans ectte
grañdèé famille ‘rurale. Décidé-
ment.. ouil.. tout la sépare de
Jacques: la race, l'édueation, la
religion... et, contre cela, l'or et
la branté, vainqueurs partont ail-
leurs, ici;ne peuvent rien) © |

Pourtant, à Paris, elle n’a qu’à
jeter le*mouchoir!.. on le lui a
‘dit. répété.. et c’est la vérité.

Mais Paris maintenant la laisse
incyfférenteh. ce qu'elle veut.
Agrand jeune homme Jà-bas
fe beau terrien, san lé dans son

otealPare)Sri x

ms, NS

vas

aEIR

 

Ouvrage couronné par l'Académie Française

. - 2——

habit de cHässe, et au côtéduquel,
dommefreft Eraitdéja”Tépousée
se tient taute droite une frêle a
mazone trop pâle pour lui!..

..Oh! si encore ame fois elle’
essayait de se faire bien connais
tre..’ Jaeques n’a peut-être pas
vu qu'elle l'aime.. IF ne sait peut
être pas comme celle est riche et
comme elle est belle.. il ne l’a
pas assez regardée!
Et üne cnvie folle Ini prend de

traverser le champ, là, devant
tout le monde, et d'aller sahuer
Jacques, s’informer de sa santé. :
de trouver un motif quelconque

Coe

 
|«peu attention à elle.

Mais d'avance elle se voit bat
NE ET GALASG 7SERCLUESRVESE

#

pour qu’il fasse, même ce soir, up- 
 

tue dans l’opimion : ele sent sur
elle les regards mauvais.. Oui,
ici, elle n’est plus sur son terrain!
elle ne peut plus aceaparer, com-
promettre Jacques comme dans
l’atmosphère grisante des salons.
où les moindres détails se gros-
sissent à la proportion d’jin évè-
nement... Dans cette nature gla-

cée.. au milieu de ces forêts froi-
des ct rudes, toute coquetterie
semblerait hurler; et ses frous-
frous de robes, ses frisettes, ses
jupons de dentelles seraient une

ironie insupportable sur cette
neige piétinée, sanglante, à côté
de l’étoffe raide des amazones ot

du velours sombre des uniformes.
D'ailleurs, 11 est trop tard.
Là-bas, la chasse est fimic.

_ Alberte voit Jacques serrer la
main à quelques invités ani ne
neuvent assister au diner offert à
l’Abbaye: puis, tout le monde se
met en selle et repart, sans même
s’apercevoir de la présence d’Al-
berte. —

Et, dans ce paysage éclairé
d’une façon presque étrange par
les reflets neigeux du sol. Ja jenne
juive put voir devant elle défiler
lachasse entière, comme pour bien
lui, faire savourer. ct jusqu'à la
fin, l’amertume de teutes les com-

"t*   

 

paraisons.
..Les piqueurs partivent les

premiers au pas de leurs chevaux
fatigués, gravissan: lentement la
côte, suivis par toute la meute
aux pattes molles. La tête basse.
la quene entre les jambes, les ru-
des bêtes n’ont plus l’allure gail-
larde du matin; l’excitation de
la chasse est tembée, et ils rêvent
maintenant de la paille fraiche.
¢takée dans le chenil bien chaud
ti. Puis le vienx piqueux qui
sonne la retraite bien grave, bien
profonde, à laquelle, là-bas, dans
les fnnds hoisés, répond le hurle-
ment de quelque chien perdu ou
blessé. .

..Et viennent ensuite les voi-
tures, les cavaliers, les amazones,
et enfin Jacques et Odile. qui par-
lent tout bas, et, bercés à l'allure
tranquille (leleurs montures. sem-
blent laisser descendre en leurs
âmes quelque chose de la grande
paix du soir.. nn pen de ee eal-

me dans lequel la nature fatiquée

va s’endormir jusqu'au matin.

De son taillis, Alherte, les yenx

ardents, ne perd auenn déta‘y:
Jacques est évidemment bl ssé an

bras. mais ne paraît pas s’en sou-

cier le moins”An monde.. Odile
monte bien, elle a vraiment grand

ä

 air dans la douceur de sa distine-
tion. . dans le je ne sais quoi d’in-
définissable, d’énigmatique, d'in-
conscient, de détaché, qui exaspè-
re Alberte.
Quand ce fut fini, quand toute

la chasse eut disparu dans l’om-
bre du soir vers le Plessier, alors
la jeune fille sortit du fourré où
Victor, lamentablement assis sur
la banquette, sacrait comme un
templier: mais la jeune fille s’en

re aux yeux, elle fait à pied Yo!
tour de l'enceinte ott la curée:
vient d'avoir lieu; elle interroge
tout ce qui peut éveiller, souli-
gner un souvenir en elle: c'était
là qu’était Jacques!.. c’est là
qu'elle se tenait, elle!.. C’est par
là, qu’ils partireut tous les deux.
Et Alberte s'arrête auprès de

l'arbre où, tout à l'heure, s’ap-
pnyait encore Odile.
—Oh.. si tm jour je pouvais

la remplacer réellement comme je
la remplace iei!..

Et. de son mouchoir brodé, elle
se tapote les yeux qui pleurent de
jalousie’ presque malgré elle.

Enfin elle revient, parce qu'il
faut revenir, s'arrachant à cet
endroit où tout parlait de lui... inquiète peu. Des larmes de coli.|.

  

lui qui vouldit l’ignorer!.. l'é-
carter de sa vie:
—.-.Ah! Monsieur de la Fer-

landière!.. Ah! Jacques, tu me
repousses.. tu ne, veux pas de
moil.. tu ne veux pas que j'en-
tre dans ton existence par l’a-
mour! Prends bien garde... ne me
piétine pas trop.. Il me semble
que je vais y entrer par la haine!

CITAPITRE XIV

Les morts vont vite, dit-on
quelquefois.
Et les vivants! ;
Les usines de MM. Marmmster

fonctionnent dans la vallée de-
puis dix-huit mois à peine, et déjà
tout est changé, le pays et les
coeurs,
Dans ee trou noir, stant ennai,

le dégoût et la haine, sillonné de
routes fangeuses, coupé de long
murs tristes, sur lesquels s'étale
toute une nouvelle littérature dé.
magogique, qui reconnaîtrait le
coquet Val d'Api, dont les toits
rouges et les chanmes ressem-
blaient jadis à des fleurs de pour-
pre et d’or gaiement perdues au
milien des prés verts?..
Et ces hammes hâvres, sonillés de lui qui la dédaignait!.. de de poussières de houille, ces hom-

 

mes qui balancent à bout de brag
la gamelle contenant ‘‘la pâtée’’
cr soir, sont-ils les mêmes que les
paysans d'autrefois? .
En tous cas, ils ne regardent

plus de la même facon.
Même chez les meilleurs, quel-

que chose a changé : il y a de tout
dans l’expression tirée de ces fi-
gures; de l'envie, de l’orgueil, de
la défiance devant l’avenir, le va-
gne regret d’un ancien bonheur
qui ne pourrait pins aujourd’hui
rendre heureux. . Quand Adamet
Eve eurent goûté au fruit de l’ar-
bre de la science,ils durent avoir,
à la porte du Paradis, quelque
chosede cette expression-la.

Mais, chez 'immense majorité
des ouvriers du Val d’Api, ce sen-
tinent n’est plus seulement une
nuance qu'on étudie, qu’on cher-
che à définir: il devient de réa-
lité très accusée, très triste aus-
si, ;
Anlieu de saluer cordialement,

comme jadis quand ils revenaient
des champs, assis sur la croupe
de leurs chevaux de labour, au-
jourd'hui ils passent indifférente.
lisant un journal avancé, ou con-
tinuant une discussion commen-
cée tont à l'heure devant le comp-
toir de Soupot.. . 5
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AAAAAA SE IINE BELLE CONFERENCE
À Travers la Province
MOOSE CREEK, ONT.

Nouvelles de Hull |
EXPROPRIATION

Les arbitres des chemins d’Avl-
mer et de la Gatineau ont prati-
;quement terminé leur étude des

et des témoignages‘ ; . 1plaidoiries
The How Cambridge: cette cause d'expropriation.

II est tout probable qu’ils ren-

RESTAURANT dront leur jugement demain.

| Angle des rues Bank et Queen MALADE
Le meilleur Restaurant d’Ottawa.

—am me russe + 0e 2 1= Sammmabsart mr mame mmm
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Cartesd'Affaires Divers|
Venes au PlusHyglénique Salon de C A FE P L A7 As

J. A. McQUESTION= SPARES, près Bank. Tél Q. 2062,
TOUJOURS OUVERT.

DANS LE CENTRE D'AFFAIRES —Tabln d'hôte. 11 A. M. à 8 P. M. 25e
Angle des ruca Sparka & Eank. | Le Mveilleur Café en Ville: ude la tasse

Bept chuises. Tous burbiers-chefs. Yus
d’attente.

Pipes, Cigaros ot Cigarettes de Premidre
Classe.

Joe the Hatter

| Il nous fait plaisir d'appreudre
qi l'Association Catholique Fé-

‘De passage ‘minine, succursale d'Ottawa, don-
. sq oye 1 “ni 1 a

| M. le chanoine Bélanger de Se ereredi prochain le 1e

Feu M. Antoine Prévost |Audré Avellin et M. P. Filiatrault, fiero ore Hoch UIE S00
Dimanche dernier, Uéteignait | de Lemieux,. étaient. de passage || Istingue patronage de Sir har-

subitement, un des pionniers ca- chez JM. le curé. des et Lady Fitzpatrick. Monsieur

nadiens francais de la paroisse. [Mariages. l'abbé Henri Gauthier, p. s. s. eu-

Comme il quittait son domi-| La semaine dernière avait lion|TÉ de St Jacques de Montréal,
vile pour se rendre à la messe, M.ile mariage de M. Dosithé Brunet, | dont la réputation de conféreu-Antoine Prévost s'’affaissa fou-[marchand, avec Mlle Anna An. fier 4 est pas plus à faire à Otta-

droyé par une attaque d'upo-|drews. MM. Antoine Brunetet a. | va que dans lu métropole, tral
plexies, fred Andrews servaient de té.jterR un sujet historique dont il

  

en pleine rue, après avoir reeu ne
raclée dont il se souviendra long.
temps. Vers six heures il sortait  »
chez Booth, où il travaille et trin-
quait un peu avee des amis. Il se
souvient bien de cela, weis
après... plus rien. Ce qu’il sait
c'est qu'à la nuit, sa femme et ses
enfants sont allés le chercher ivre-
mort de l’autre côté du lac Flora.
H eroit que quelqu’un lui a

  

 

 

 

(LE CHAPELIER)
Vos vieux chapeaux refaits en

neuf.
Chapeaux de Dames et Messieurs.

70, RUE BANK. ,
Phones: Q. 6069, Q. 3364. 22 fév.

Roos
141 RUE NICHOLAS, angle LAURIER E.

Livres en toute langue. Paneterie
de toutes sortes.

Assortiment à la mode de cigares,
tabacs et cigarettes.

 

 

” |

Bookstore

Repas: 20c et 25c.
Billet de 21 repas. . . . .-3.50

(Nous ne fermons jamais)
mar. 1

RENE RICHARD
FERBLANTIER-COUVREUR

| Ouvrages en tôle galvanisée, en
fer-blanc et plafonds en métal, y
icompris tous les ouvrages des
: compagnes: toitures d’église, de
couvents, de granges et lambris-
‘sage, ete. Nous vendons anssi des
tuyaux de poêle, gros ou détail.
Nous fuisons toutes sortes de ré-
parations à des prix très modérés.

  

 

Le chef de police Chevalier est
retenu chez lui par la maladie. Il
4 pris froid durant ces derniers
jours et il souffre d’une attaque
de la grippe. Il espère etre de nou-
veau sur pied ces jours-et,

LES LOYERS

II n'y a pas que dans la ville-
soeur où l'on se plaigne du coût
élevé des loyers. Ici, le cri géné-
ral est que les loyers sont trop élu-
vés, Il est à peu près certain que
plusieurs commercants de la rue

Principale déménageront au prin-
temps à cause du surcroit de paie-
meuts aux propriétaires. 11 faut
reniarquer que sur la rue Prinei-

sauté sur le dos et l’a tout simple-
ment volé. Brisbois à ce matin la
figure tuméfiée et n'a plus do
moutre. On a cassé sa chaîne.

C'est une montre qui vaut, d'a-
près Brisbois, vingt-huit piastres.
1! l'avait recue en cadeau de son
frère le printemps dernier,

FUNERAILLES

Ce matin ont eu lieu à l’église
St. Rédempteur les funérailles de
M. David Lepage au milieu d'un
grand concours de parents et d'a-

mis. Le défunt a suecombé à une
inflammation de poumons après
trois jours de maladie. I! était
agé de 65 ans et demeurait à Hull

Les funérailles éurent lieu mer-
eredi à 10 hrs. Lie service fut
chanté par M. l'abbé Henri Fau-
bert. du collège Bourget à Ri-
gaud, neveu du défunt.
Les porteurs étaient Messieurs

A. Séguin, =. Quesnel, D. Ques-
nel, ©. Perrier, J. Dumesnil, D.
Gauthier,
Conduisaient le deuil: deux fils
du défunt, Tuncrède et Pierre ;
ses frères, R. Prévost. du Monu-
tana: LP, N. Prévost, de Rigaud;

ses heaux-fréres, E. Lemery de
Cheney et D. St Pierre: ses ne-

veux, M. Bélanger, J. Faubert,

J. Oscar et Dr T. D. St Pierre, de
Vallevtield et Louis Philippe St

moins,

Cette semaine avait lieu le ma-
riage de Philias Denis, avee Mlle
Clara Martin. Les nouveaux époux
étaient accompagnés de MM. Ju-
les Denis et Ludger Martin.

Statistiques.

Un cordounier et une modiste
canadiens-francais seraient bien-
venus dans notre village.

D'après le dernier recensement,
il y a dans otre paroisse 189 fa-
milles, 143 canadiennes-francaises,
30 familles écossaises et irlandai-
ses, 16 faimnilles mixtes, c’est-à-dire
dont l'un des chefs est eanadien-

nous garde le secret, mais d’a-
vance nous sommes assurés qu’il
saura, comme toujours d’ailleurs,
captiver son auditoire. Qu'on se
rende done en foule à cette eon-
férence qui aura lieu au sous-sol
de l'Eglise du Sacré-Coeur, à’
huit heures et quart du soir. Le
plan de la salle a été déposé «hez
Monsieur Bastien, bijoutier, an-
gle des rues Dalhousie et York.
Billets réservés, 35 centins; ad-
mission 25 centins.

PROGRAMME

Choeur, © Athalie’, Arnoud, &0-
liste, Mlle Louise Sarault, Cho-

rale de l'A. C. F.

 

Bons-Bons de choix. 22 fév. S'adresser au No 158, rue St. An- [pale les loyers sont montés dequa- depuis un grand nombre d’an- Pierre d'Ottawa, ête, ete. crancats et l'autre irlandais. Ce Solo de Violon, *‘Berceuse de
= dré. Tél. Rideau 202, rante pour cent depuis quatre aus\|nées. La messe des morts harmonisée Ÿ# 870 une population de 1,148 Jocelyn’, B. Godard, M. Paul

66 MY D », et que le commerce depuis an an 4} laisse nour déplorer son dé. [fut très bien rendue. pri [5pmescanadiennes-fran- Cussoi, accompagné au piano

RESSER surtout a pratiquement baisse. it t | “| On remarquait auee aeees et 1" [par sa jeune soeur Marguerite.
LA PHOTOGRAPHIE part subit trois garcons et troisUn seul moyen reste, d’après}! shant, plusieurs neveux du dé- landaises, 130 âmes francaises et LES ir .. Co

él, Ri Co a : les. ant, J Nek A RE re ses . 94 “| Conférence, M. Henri Gauthier,
9)2 NICHOLAS. Tél. Rid. 509 saz . il'opinion de plusieurs citoyens en filles funt. Sa nièce, Mlle St Pierre irlandaises. Il y a 824 commu s. 8. curé de St Jaeques, Mont-
Nett P ‘tai Les enfants sont intéressants à Cpe ; ; 41 ’ niants p.s. 8. curé de St Jacques, Montettoyage, Pressage Sanitaires et : vue, si l'on ne veut pus laisser de- DECES touchait l’orgue. ania.
Réparations de toutes sortes. chaque période de leur dévelop- périr le commerpe sur cette rue. M. Prévost laisse pour dénlo- La population canadienne-fran-

réal.

; . ; 2 . ‘e matin, à . t dé- UE x aise : ç qe Chant, ‘* Mélodie des Baisers’”,
$1.00 par mois pement.rez les tels ‘ls sont |“ est de travailler à conduire Je dE matin, #1050 heures, © de ver sa perte trois fils et six filles. |¢alse a augmenté considérable- 1 Massenet Ale Madeline Rein.

Attention spéciale aux habits de jourd’h A a ot S SOML ronde dans le centre de la ville, [Cede à SA endu56 » Ovide Nous perdons en lui un citoyen |Ment depuis quelques années. hardt ’ ’ :

Dames vujourd fui par des photogra-|pjusieurs ajoutent avec beaucoup Ouellette, & lige de 56 ans. Le intâgre, un fervent patriote, un!Beaucoup de familles anglaises |" 0

SATISFACTION GARANTIE
DRESCH & LUCAS,
Nouveaux propriétaires

FELIX JOLY
e VOITURIER, PEINTRE ET

FORGERON
Brouettes, voitures de tout genre.

22 fév.
 

phies—des photographies toutes
pleines de grâce inconsciente,
sans affectation — et de l’indivi-
dualité de l'enfant.
Entendez-vous avec nous pour

leur faire visiter notre salle de

de bon sens que pour le moment
la route nationale serait ce qu’il
v aurait de mienx pour arriver à
ce but,

IL SE FAIT ENLEVER SA

défunt demeurait depuis quelques
années sur le Chemin de Cbelsea
et vivait de ses rentes.

Il laisse une épouse, Dame Oli-
vine Morin et un frère. Ce dernier
est devenu paralysé hier.  jeu. Faites cela tout de suite.

J. B. DORION,
118 rue Bank-

Près de la rue Albert. |
  MONTRE

Hier soir, un nommé O. Bris!
à l'église St. Joseph.bois s'est fait enlever sa montre

Les funérailles du défunt au-

ront lieu lundi matin à S heures

 

 

 

ratholique sincère, d'une charité
*xemplaire.
Vendredi dernier, le 9, est dé-

agdé aussi. M. Charles Séguin, à

‘Hôte)l-Dien de Cornwall, après
me maladie de quelques semai-
nes,
Nos sympathies aux

“prouvées.
familles

YI

 

ont vendu aux canadiens pour al-
ler dans l'Ouest.

La population catholique irlan-
duise à un peu diminuée depuis
ces dernières années,
Bravo!

On dit que quelques Canadiens
français ont laissé l'école publi-
que pour retourner à l’école sé-
parée. ~

Chant. duo. “‘L Angelus’, CC
Chanuinada, Mlles Langlois,

Chant, “L'Eté”, (. Chamina-
de. Mlle ©. Soulière.

Choeur, ‘les Rrésiliennes””,
L. Pordèse, duo, Mlles Lasrglois
et Legault, Chorale de l'A. C. F.

O CANADA

2eGD——~

BONNE NOUVELLE
Ble ; | LA GUERRE DE DEMAIN GRACEFIELD, QUE. Honneur à ces braves, puissent-

ghs neuves et de seconde mais F MENAGH Tel. R. 665; AYLMER ils être suivis par d’autres. i _— .

toujours en magasin. Res. R. 497| —_— (Service du *‘ Droit’’) Mardi matin, ont eu lieu les J Si vous souffrez de rhumatis-

862 rue Division, OTTAWA. | 639 rue Dalhousie, Ottawa Résultats. Florence, Italie, 13—0n a fait runérailles de feu Dr A. Synek, ean. ‘mes sciatiques, de lumbago, ne-

Tel. Q.: 3435 Fondeuret remouleur en Cuivre, Bronze: Voici quele troisidme cuchre est [aujourd hui des expériences tres agent des Terres de la Couron- — vralgie, insomnie, nervosité, in-

 

Melle À. Charlebois
Elève de M. Donald Heins

lAeceptera des élèves désirant ap-
prendre le violon

Aluminum, Etc.

Réparations de tous genres exécutées avec
précision. Satisfaction garantie.

 

 

401
311 Rue Dalhousie, Tel. À. 717

terminé avee le succès que nous

avons annoncé et nous n'avons pas
eu l'occasion de citer au grand
jour le nom des différentes per-

“|sonnes qui font partie du comité
d'organisation des euchres. À la
tête se tronve M. le curé Labciië,

bien réuissies à longue distance

de torpilles explosives an moyen
de ravons ultra violets décou

verts par l'inventeur italien Gui-
bio UIvi,

——<>re

L'INDEPENDANCE DES PHI-

ne, dévédé samedi soir à sa rési-
dénee de  Gracetield. Le deuil
‘tait conduit par son fils, Alexan-
dre et C. A. Ladouceur, son gen-!
dre,

Les porteurs étaient: A. S.
Marion, pro-maire de Rockland:
et G. B. Reid du Département

Les grandes mémoires qui re-
tiennent tout indifféremment.

;scnt des maîtresses d'auberges et

nou «les maîtresses de maison.

S. De NASSE.
——____le-J——_

-—Le désir àe paraître habile

digestion, ete, vous pouvez obte-
nir une cure permanente en télé-
phonant au No. Queen 2022, en
vous présentant vous-même ou en
écrivant à David MeEbroy, 45
ave Empress, Ottawa.

P. S—Auceun--risque encourn. 
 

dresser: WwW ‘ési aire: M. Alfred i -12
5 Bac re “Tél. 0.205 .J. LANDREVILLE pceRE M. Charley LIPPINES des Travaux Publics, ses gendres empêche souvent de le devenir. 251-13

RE33, rue| road, él. Q,.20° - Entrepreneur Glenn, vice-président: M. Jos. St. (Service du “Pproit””) #, À. Labelle, notaire de . Hull, norme eVre —| Chambre No. 10 1 fév. de pompes funèbres MM. Joanis, maire de Maniwaki;

Établissement d
e Nettoyage

et de Teinturerie de

-- PARKER Matelats, lits de plumes et plusieurs Demoiselles qui ont (ce parti. varoisse et l’abhé' A. Mondouxzt . oo .

Depuis 35 ans en téte de cette branche oreillers refaits à neuf, nettoyés | beaucoup contribué au succès par —— comme diacre et l'abhé Gravelle‘ Pourquoi votre voisin est-il

Un Seul Magasin à la vapeur et rendus sains. Ren- jleur travail. LE SCANDALE DE L'ARMEE |“omme sous-diacre, ; i heureux ?

selgnez-vous sur notre nouveau L'inhiuanation à eu lieu dans le $1 eureux :260 Rue Sparks (près Kent)
Tel. Queen 708-709

ALFRED COTE |
Marchand de Chapeaux, Casquettes,

: et Pelleteries
Grande variété de Chapeaux Panama, de Soie,

de Paille et de Feutre

 

    
 

 

   
 

  

 

 

   

 

  
  
    

      
   
   

 

Prix À la portée de tous. . par le maire Bourque de Hull et du [ton à Malte, qu'on croit an Ca- Une foule considérable parmi

Pléinesatisfaction pourle prix. d R kl d euchre se chiffrent de cent vingt-[nada: et contre Archibald Min- lesquels on remarquait le Rév.
180 rue Rideau Ottawa ¢ 0C an cinq à cent cinquante dollars. Un to, autre employé de Lipton Li- Père ; Jacob, de Maniwaki; M.

Tel. Rideau 7667 Allez chez M. Zotique Giroux,| Zrand merci à la population d Axl mited, qu'on éroit en France. MeESde aupneu n
- marchand général. On pent être mer qui a encourage de son bh > © a he ten de Bonha

assuré en allant chez lui de n’a- vail ou de ses deniers une si belle A L’ACADEMIE FRANCAISE |:.. }abbeé Mondoux. du Lae des|l Différentes planches à laver pour différentes personnes
Construction et Réparation cheter que des marchandises dejocuvre paroissiale. 5 Mes: MAL Lo A. Gendron. TC

de Maison premier choix. M. Giroux fait une soute, Paris, 13.—L'Académie Fran-|Raby, Dr A, Ste Marie, F, A. La 1e — - —

R ions de tout spécialité des meubles et des Grande partie de hockey entre

|

“aise se réunit cet après-midi pour| belle, notaire de Hull; W. Joannis -— ae =

estaurations de toutes Jouets. | . A »|le club Victoria de Hull et le Ay!-|élire des successeurs à MM. Thu- [et B. Bainbridge, HI. Flynn, de ;

sortes à bref délai . On trouvera toujours son ma- mer, le 13 de ce mois à la patinoi- jreau Dangin, Emile Olivier et |Maniwaki; Dr et Mme Bessener, ° # Menuisier, entrepreneur de 4

Tel. Queen 1212 BEides aes fruits de toute re «Aylmer. Henri Poincaré. Les candidats! Alp. Carrière, ‘de  Bouchette, te U e construction et de travaux 4
première qualité. Dépôt à Aylmer wx fauteuils respoetifssont Ce M. Daignault, de Burbhridge, M. en ciment 3
- vs epot a | mille Julien, membre de l’Aca-| MHes Gay, d’Ottawa; M. Boisvert, . ¥

mereorne LE BON ENDROIT Les personnes d’Aylmer, dési- démie des Inscriptions; De la Gar-|Gay, d'Ottawa; M. Boisvert, Toute réparation diligemment exécutée. J

J. A. PERRAS Pour fai rant se procurer Le néon |se, membre de l’Académie des Ottawa; Mile May Rochon, or-i| 178 rue Rochester, Tel. Queen 3618, OTTAWA. A
. . our faire nettoyer vos peuvent s'adresser au Collège des Xeivnees maroles; le vicomte Da-|ganiste de Maniwaki, tenait l’or- j

BALON DE BARBIER HYGIENIQUE TAPIS Frères C, S, V., qui pourront vous | venel, Léon Bourgeois, Alfred C'a-| gue. Nous garantissons tout ouvrage qui nous est confié j
Service de première classe et pour faire réparer vos le faive distribuer à domicile. pus, Bergson ct De Pomarrols. Le défunt demeurait à Grace- Ÿ |

SATISFACTION GARANTIE MEUBLES —— >. - field depuis 30 ans; était gra- SE i
Assortimout complet de pipes de . dué des Hôpitaux de Paris; agent: - — = SEs i

cbaix, tabace, cigares of cigatoltes. The Goulden Carpet Cleaning Co.|1LES CAUSES DE LA VIE ILS S’INSCRIVENT des Tebres depuis 20 ans; coro-| @ 3
144 NICHOLAS, ANGLE LAUR : ; : CHERE —_— ee S Cépuis «2 Ans; À i

20 fév | Coindesrues St Patritck et St Joseph i ; . A ner du district de la Gatineau ; . ’ 3

— EE Tel. Rideau 2443 Montréal, 13,— Une dépêche del aire depuis plusieurs années. Nous venons de recevoir notre marchandise d'automne. à

re — (Service du ‘‘Droit’’) Paris au ‘“Devoir annonce que po beancoup travaillé pour Nos tweeds anglais et écossais sont de toute beauté. Venes 3

W. A. J. BEDARD Londres, 13—Dans un discours| deux” seulptewrs français, deuxijcopoment de la paroisse et mous voir si vous aves besoin d’un bon complet ou d'un 3
B THE ARCADE CLOTHING STORE| VONT ae Statistical prix de Rome. Jean Boucher et ei 1 SA i
OUCHER devant la Manchester Statistical Pr : . [tous ceux qui l’ont connu déplo-

Fai M ie . , G t envoient au Co- p pardessus,g Choix de Hardes Faites, erceries, Society, sur la cherté de la vie, Marcel aumont ‘|rent son départ. i

i Chapeaux et Casquettes Sir George Paish, directeur du|mité du Monument Dollard, lem Ë

Boeuf, Mouton, Agneau, Chaussures, Malles,Valises,etc. Statistical a indiqué que les fac- inscription au conceurs de ce ce PHILION & FI LS 5
veau Lard, Boudin NOEL & CEawa teurs principaux de cet état de Monument. LEFAIVRE, ONT. MARCHANDS-TAILLEURS i

et produits de la ferme 179 rue Rideau lehoses étaient dans les dépensest™ un 168 Rue Rideau . . . . OTTAWA a

52 RUE NELSON are exorbitantes pour. les préparatifs AGENT POUR “TE DROIT” Au couvent. ; oo hou 3

; l'de Te neti 1 Dimanche dernier avait lieu au — — 2)
Tél. R. 2468 VENEZ A LA dc gnerre et la construction des Cae C2 :

__Tél. R. 2468 — chemins de fer. Sir George a ee ; couvent une jolie séance ail Pro- se—————emma — 3
~ : ane . == . grand espoir dans l'avenir du Je désire annoncer au publie de |fit de cette institution. La séance 4
Ouvert Jour et Nuit. Dames et Messieurs Librairie Francaise Canada et il a fait remarquer| Hull que je suis le seul agent de |a remporté un grand suceès ct les . 1
The New Bank Restaurant , que durant ces sept dernières an- la ville pour la circulation CU organisateurs doivent en être hau- Adressez-vous À la meilleure $

D'OTTAWA nées, les capitalistes anglais ont journalLe ‘Droit . . tement félieités. maison de la ville pour votre |
Bank Restaurant . t York |e: é plus de $250.000,00 louis Je suis actuellement à faire vne Aux études. provision de charbon, Les plus ÎAngle des rues Sussex et York |engagé | , 5 il ; ; i

Robert Miller, Propriétaire . sterlings dans des entreprises ea- Visite & domicile pour prendre des MM. les abbés Louis et Joseph bas prix; la première qualité et E
Repasordinaire 20 cts Vons trouverez toujours en ma-| adiennes. abonnés, mais toute personne dé- Charbonneau ainsi que P. Huneau la meilleure attention possible est |

“Poulet, ©, Homard, 35 cts gasin un assortiment complet de sirant recevoir ce Journal immé- [sont retournés ces jours derniers donnée à la li a 4

118 Ra|Bask 168-170 Rue Bask |jvres, chapelets, images, statues, * diatement, Deut,seleprocurer à |à leurs études. Bon succès. . vraison. i

— articles pour bureaux, etc. JOSEPH COTE ma résidence, ! isonneu- A

; ; . ve ou en s’adressant par télépho- er JOHN HENEY & SON LIMITÉE
N. POIRIER & FILS Téléphone, Rideau 2384. mra-6 ne Queen 7905. P FOURNIERVILLE, ONT. , i

° — mgt poner a " Sas $ 3 : emameng
i

Eroprnu en Caron “C0Se AGENT D'ABSURANCE |esnvot [Déc ES EEAEE Taplow Que ct |
193 Rue Cathcart M : ie id - : uocursales— 1

TT Le Dr E. Bourque a transporté Feu, Vie, Accidents, Automobiles, tructives, objet de piété, papete Apr ès quelques jours de mala- Nicholas st Court +ve ; pen po »Rideau 539-303 4 ©

oO AWA ses bureaux à sa nouvelle résiden- Grandes Vitres, etc. ries, ete. . die, est décédée Mary Ann Burns, 370. rue Catherine ><, + ; ) Co Quesu 5340 |

Plans, Devis, Estimés, Fournis Gratuitemest ce, No 212 Bronson. Consultation: 93 RUE GEORGE ADRIEN LAROCQUE, épouse de feu Joseph Sawer, À 207 Bank » en Feet peq pou pol moo Queen §

Tel. Rideau 2011 5 à 3 PAL 6 à 8P. M. Téléphone Phone 1905 148 rue Maisonneuve, 1 âgede 82ans.ot original » FUO So Se Fe CNET se wea © Be 1
ueen, o mars. one o (re riande et arrivee jeune 4

 

Ambulance Privée et Publique

 

 

OTTAWA FEATHER M. &S. CLEANING CO
548 Wellington. Tél. Queen 7735

procédé de rafraîchir et d’assai-
nir la plume. Réparation et rem-
bourrement de meubles de tout
genre,
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Le magasin populaire

 

 

 

 

; ticipé au travail en vendant

Jean, jr, secrétaire; M. Arm. de
Bruvère, trésorier.

Ils sont aidés de MM, J. N. Ga-

gnon, F. Ladouceur et plusieurs

autres.

Nous devons mentionner aussi

Miles Yvonne Beaudry, Maria
Beaudry, Iréne Beaudry, Corinne
Beaudry, Anna Bourgeau, Maria
Jourgean. Mlles Dozois, Hélène
Donais. Les enfants ont aussi par-

un

bon nombre de billets, Les recet-

tes du tirage de la statue gagnée

 

   |

Manille, 13— Des résolutions
demandant l'indépendance des
Philippines, sous les protectorat
des Etats-Unis, ont été adoptées
aujourd'hui à une réunion du par-

ti Progressif par les membres de

ANGLAISE

 

(Servire du ‘‘Droit’”)

Londres, 13— Des mandats
d'arrestation ont été émanés au
sujet des scandales dans l'armée
anglaise, contre James Ness, an-
cien gérant de la compagnie Lip-

 

 

 Porte voisine de J. Laurin et Fils |

l. Lemay, mrachand d'Ottawa;
1). Moore, maire de Wright.
La levée du corps a été fuite

par l'abbé Torget, de Bouchette.
Le service a été chanté par

l'abbé Jd. Desjardins, euré de la  
‘imeétière de Gracefield. |

It laisse pour pleurer sa perte |
une épouse et un fils, Alex. et,
trois filles: Mme A. S. Marion,|

de Rockland: C. A. Ladouceur,,
de Rockland et (i. B. Reid d ‘Ot-;
tawa. |

 

 

PLANCHE À

C’est parce que sa femmevient

de se procurer une

Et maintenant — le lavage n’est qu’un jeu

LAVER EDDY
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=== BULLETIN
METEOROLOGIQUE     

+ Bulletin de 8 heures a. m.
Maximum Miniman

Hier Ce matin
Calgary 15 »
Wi --4 - 4
Toronto 4 on

Ottawa —-10) ID

Montréal — 14 —16

Québee - 10 ‘()

Poiute an Père —6 — 10

PRONOSTICS Beau et froid
Ce soir; samedi neige et vents de
nord-est, avee température un peu

moins froide.

La vague de froid qui s’est
abattue sur la région est certaine-
ment Ia plus forte que nous ayons

cue depuis nombre d'années, Hier
vers quatre heures, am. à l'impri-
merie Nationale, point le plis ex-
posé aux morsures du vent, le
thermomètre marquait 36 degrés.

-—signifie an-dessous de zéro.

 

 

 
 

 

C'EST SIGNIFICATIF
Un catholique de langue anglaise
donne son opinion sur la séces-
sion dans les écoles catholiques,

—

 

. . t

Monsieur le directeur,

La section irlandaise de la
commission des écoles séparées
d'Ottawa a entrepris Une grosse
besogne. Comment les Irlardlais
savent-ils que tous les entholiques
en dehors des Canadiens franeuts,

soit dans Ottawa, soit dans | On-
tario, vont les suivre? C'est fun
douterx que les lécossais et les
Anglais catholiqttes se joiguent

aux Irlandais dans cette adfaire
de sécession,  l'expéricnee du
passe n'est pas de nature à en-
courager l'union avec les lrlan-

dais des catholiques non-francuis,
tels les Ecossais, les Anglais et
les étrangers.

l'après l'expérience di passé
ef de la tolérance des Irlandais,

il vou peu d'enconragement pour

tes Févossais et les Anglais d'Ot-
tawa de s'unir aux brlandais de
préférence aux Franenis. La sec
tion de langue anglaise de la
vommission des écoles sépa
d'Ottawa est la seule institution
publique contrôlée par les frlan-
dais d'Ottawa et comment gou-
vernent-ils ?

lis n'endurent rien de ee qui
n’est pas irlandais. ll n’y à pas
un seul Ecossais sur la commis-
sion. 11 n'v a pas une scale ins-
titutrice écossaise dans les évo-
les, Il y a cependant plus de
«ind mille étrangers parmi les
catholiques d’Ottawa: il est à
présumer qu'il y a plusieurs en-
fants parmi ces cing mille catho-
liques, Il n'y à pas une seule
institutrice étrangère pour en
secigner à ces enfants étrangurs,

et pas un seul commissaire étran-
ger dans la comission qui soil
chargé de prendre le$ intérêts de
ces enfants.

C'est certainement là de la to-
lérance irlandaise !
D’après leur attitude intoléran-

te. vis-à-vis des Canadiens fran-
«ais. que pouvons-nous attendre

des Irlandais ?
Non. les THandais peuvent se

séparer de Ja stetion (traneaise
et former une commission indé-
pendante pour eux. mais tls frou-
veront pen d’Beossais et d'An-
glais pour les suivre: quant aux
eatholiques étrangers dont le
nombre croit très rapidement,
quels enconragements ont-ils de
Jeg suivre? Les étrangers s’enten-
dent mieux avre les.Francais et
resteront probablement avee eux.

Parlant pour les Ecossais, je
dirai que quelle que soit la som-
me de justice et d'équité qu’il
soit possible d'avoir des Fran-

* + ” + pe.

vais. l’expéripnee prouve qu'il
est nnnossible d’en obtenir

des lrlandais.
Un Ecossais Catholinue

N.-B—T ne faut pas onblier
quelques belles excentions.

——————OD~———————

EUCHRE A STE FAMILLE

Jeudi prochain, le 19 février,
rura lien un euzhre à la paroisse

Ste Famille donné au profit de
l'Association de l’Education.
La partie commencera à 8 heu-

res à la aalle du sous-hassement
de l’église.
———_——_.

SOIN DES PIEDS
Proeurez-vous une bonne chaus-

sure À l'épreuve de l’ean, pour
leg neiges fondantes, chez D.
St Amour, successeur de O. B.|
Naubert, angle Dalhousie et Cla-
rence. Jn.o.

————cceeetll>terres

GRAND EUCHRE PROGRESSIF

de la

Garde Indépendante Champlain
A la Salle du Monument National

DIMANCHE LE 15 FEVRIER

thIT-
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FAITS-OTTAWA
Conférence par le P. Ls Lalande

 

Mardi soir à S 1-4 hrs, le
{l’ère Louis Lalande donnera
conférence

Hideit sous tes auspices de lus:
trtht Canaclien, de sujet sera
"Le hou et le mauvais argent” .|
l'entrée est gratis.

té

|

|
Les égouts dans la partie Ouest ‘

M. Thomas McLaughlin,  con-
tracteur pour la pose des tuvaux
d'égouts dans l'ouest de In ville,
réelame la somme de 34s36;10
d'extras.

Lie contrat était pour $209.000,
mais l'an dernier la ville avait dé-
<idé d'accorder 341,000 d'éxtras à
cause du changement de location

du réservoir et de la pose d'un
plus gros tuvan. La ville veut
payer $1-4,063 mais ectte sonmue ne
satisfait pas M. Melaughlin qui
réclanie te plein montant.

 

Des explications sur 1'aqueduc

Comme il a été décidé au con-
sci! que les informations devaient
être fournies aux électeurs surles
différents projets de plébiserte;
elles seront publiées sur les jour-
taux de la ville au lieu de les dis-
tribuer an moyen de pamphlets.
D'après le rapport de l'auditeur
de la ville, la publication duns les
Journaux coûtera moins cher, et
fomme le commissaire MeNei! l'a
dit les géus qui ne lisent pas les
jonrnaux ne liraiént pas davan-
tage les pamphlets,

Le Bnreau des Connnissaires de.
mandera an conseil, lundi, la per

mission de publier les informa-
tions par l'intermédiaire des jour-
naux au lew de pamphiets,

A l’aqueduc

Le rapport des ingénieurs char-
gés du château-d'ean démontre
qu'au cours du mois de janvier la

population d'Ottawa a tlépensé
“ne moyenne de 19.000.000 de gal-
lons d'eau par jour; où dit qu'en
février on dépassera cette moyen-
ne, Ni l’aquedue projeté de dix
millions de piastres ne peut four-
pir que 16,000,00 par jour, on
donc en serons-nous? Ce n'est pas
le fait qu'il coûtera plus cher qui
lui donnera plus d'efficacité.

Le froid chez les pauvres

Les maisons que les pauvres
gens oceupent ne sont pas Cons-
truites pour soutenir le froid ex-
cessif que nous avons. Telle est
"opinion de M. Keane, secrétaire
de l'assistance publique et il dit
que les demandes pour le bois et
le charbon sont nombreuses. Le
bureau fait tout nn son pouven
pour secourir les affligés ¢t une
grande quantité de bois et de char-
bon a été distribué aux pauvres
d'Ottawa.

Les producteurs de légumes

A une assemblée de l’Associa-
‘Ton des lrodueteurs de Légumes,
hier soir à la librairie Carnegie.
M. IL AL Farquharson, l’un des di-
veeteurs provineiaux de l'associa-
tion a annoncé aux membres que
l'année dernière avait été une de
succès pourl'association.
M, Farquharson était le délégué

local lors de lu récente convention

de l'association à Toronto. 11 a
donné lecture des noms des diffe-
rents officiers suivants: Président.
C. W. Baker, Londres; premier
vice--président, W.J. Kerr, Wood-
roff'r ; second vice-président, FF.

Reves, Ilamilton : secrétaire-tréso-
Her et éditeur, J. Lockie Wilson,
Toronto.

Lies recettes de l'association
pour l'année fûrent de 41,582 et
les dépenses s’élevèrent à $1,-

458.20.

La consommation de l’eau

Les chiffres officiels remis au
bureau des Commissaires parl’as-
sistant-ingénieur Beer, montrent
que jusqu'à 21,000,000 de gallons
d'eau ont été pompés par jour
dans la ville. Le rapport montre
que durant le mois de janvier 19,-
000,000 par jour ont passé parl’a-
quedue. Ces chiffres sont pour la
station de pompe centrale et cells
de Hiñtonburg réunies. Du 12 au
16 janvier une pompe n'ayant pas
fonctionné 1,000.000 de gallons de
moins ont été pompés.
——e-—"

UN EX-CONSTABLE SUR LE
BANC DES ACCUSES

eapn.

(Service du *‘Droil”’)

Montréal, 13— L'ex-constable
George Bennett, accûsé d'aiten-
tat aux moeurs, a été acquitté
par le magistrat de police, ce ma-
tin.
et2ss

LES ÉCHOS DU SCANDALE
MARCONI

(Service du Droit”)

Paris, 13— Charles Edward
Fenner, te courtier anglais qui
était depuis longtemps revherché
A 16 prix seront distribués aux

vainqueurs. 265-2
das ‘ re Fos sadn

à la suite du scandale Marconi,
à été arrêté ici et sera extradé.

Riv,

au Couvent de la rue]

 

 

LE SCANDALEDE QUÉBEC

 

; Trois accusés sont reconnus coupables par le co-
mité d’enquête de la législature à Québec. Les
rapports ne font aucune recommandation au su-

jet du traitement des accusés. “ L’Action ” de
Montréal accuse tous les députés.

 

(Service du *‘Droit’”)

Québee, 13 —Les deux comités
d'enquête qui ont été chargés de
s'enquérir du bien fondé des ae-
susations portées coutre M. J. O
Mousseau, ex-député. de Soulan-
ges of MM. Achille Bergevin et
Louis Philippe Bérard, ex-con-
seillers législatifs ont présenté
leur rapport hier à l'Assemblée
Législative et au Conseil.
L'un et l'autre rapportent que

les accusations portées sont justi-

fiées par la preuve mais n°’édic-
tent aveüne sanction. Les rup-
ports dans les deux chambres
n'ont donné lieu à aucun déhat.
Au Conseil il à été adopté sans

discussion, tandis qu’à la Chaun-
bre, la considération en a été
ajournée jusqu'à ce que le rap-
port ainsi que tous les témoigna-
ges et documents y annexés soient

imprimés; l'impression en ayant
été ordonnée par la Chambre à
la demande de Fhon, M. Prévost.
Le rapport du comité de la

Chambre après un exposé des
faits, conelut que:
La preuve étahlit qu’en  rap-

port avec le ill No 155 The
Montreal F'air Association of Ca-

 

nada” M. Mousseau a reen des
ageuts amérienins, Biddinger ot
Maloney la some de $4,150.00.
MM. Nichols et MeNab ont res-

treint leurs aceusations à M.
Mousseau quant aux députés de
l’Assemblée Législative, mais la
preuve établit qu'aucun autre dé-
puté de cette Chambre n'a reeu
quoi que ce soit pour assurer l'a-
doption de ce projet de loi.
Quant aux trois officiers qui ont]

été mentionnés comme devant re-
ecvoir quelque somme d'argent
aeune preuve quelconque n°
été faite contre eux et tous trois
ant juré formellement n'avoir re-

UNI promesse ni argent.
Le bill de la ‘Montreal Fair

Association of Canada ’” tel qu'u-
lopté par la législature ne con-
dent aucune disposition exhorbi-
tante ou préjudiciable à l'intérêt
publie. »
Le rapport expose ensuite tel

que rapporté au cours des témoi-
gnages comment a été conduite
l'enquête des détectives améri-
znins, ordonnée par M. Edouard
Jeck ct payée par M. Lorne Me-
*ibbon. Le comité ne fait qu’ex-
poser Ce qui ressort de la preuve
sans faire de conclusion ni se pro-
noncer sur l'existence d'une cons-
piration.
Ce rapport a été adopté au co-

mité par un vote de 6 à 2. MM.
Tellier et Gault s'objectèrent à ce
rapport proposant l'adoption du
suivant: ‘Votre comité a l'hon-
acur de faire rapport que, sui-
yant les instructions qu'il a re-
ues, il s'est enquis du bien fondé

les accusations portées contre M.
J. Octave Mousseau, député de
Soulanges, par le ‘ Montreal Dai-
v Mail” ainsi que des faits coas-
ritnant la conspiration au «0 irs
le laquelle les paiements allégués
dans les dites Aceusations auraient
îté faits et a l'honneur de faire
rapport de la preuve produite,
‘aissant à cette Chambre de preu-
dre telle action qu’elle croira né-
cessaire dans les circonstances
pour sauvegarder son honneur et
sa dignité et celles de ses mem-
bres’, ‘
Le rapport fait à la Chambre ne

era probablement pas considéré

avant la semaine prochaine.
Le comité du Conseil a fait à

la Chambre Haute le rapport nna-
nime suivant:

“Dans son opinion les aceusa-
‘ions portées contre MM. Achille
Bergevin et Louis Philippe Bé-
tard ont été justifiées par la
preuve. ll a été établi qu'après
avoir refusé d'abord ils ont fini
par accepter de l'argent Een rap-
port avee le bill No 158.
“Quant aux faits constituants

ane conspiration il a été démon-
tré à votre comité que le projet de
loi au sujet duquel les paiements
ci-haut mentionnés ont cu hen

avait pour promoteurs des détee-
tives américains et que ces détee-
tives s'en sont servi comme d'un
moyen pour rechercher si des
membres de- cette législature
ttaient accessibles à la corruption.

=

Il a été prouvé de plus qu'ils
avaient été chargés par M. Rd-
ward Beck ex-rédacteur en chef
du ‘ Montreal Herald” de faire
nne sorte d’enquête relativement
à certaines mesures qui auraient
pu être présentées devant la lé-
gislature on adoptées par le gou-
vernement municipal de Montréal,
que c’est au cours de cette en-
quête qu'ils ont concu l'idée du
projet do loi fctif concernant la
prétendue -*‘ Montreal Fair Assu-
ciation of Canada’ et que M. Lor-   ne MeGibbon, ancien propriétaire

du ‘Montreal Herald" avait éon-
senti à garantir les frais de la
susdite enquête. |
Ces constatations ont été sou-

mises sans aucune sanction et le!
rapport a été adopté tel quel par!
le Conseil Législatif.

Québec, 13,—Sur proposition de,
l'honorable M. Taschereau, In

Chambre à décidé hier soir de:
prendre en considération cet
après-midi le rapport du comité’
d'enquête.
M. Jean Prévost à soulevé une’

question de privilège hiev à lu;
Chambre au sujet d'un article |
très violent de *L'Aetion” de
Montréal qui parlant des aceusa-
tions portées contre M. Mc.isseau
dit que celui-ei n’a fait que suivre
l'exemple des autres, et accuse;

tous les députés de corruption.
M. Prévost a dénoncél'attitude,

d'une certaine presse qui lance à
tort et a travers des accusations
contre les membres de la législa-
ture. ll ua demandé que Je diree- |

teur de ‘L'Aetion'. M. Jules:
l’ournier, soit traduit à la barre!
de la Chambre pour préciser ses,
necusations et s’il ne peut le fai-
te, être sévèrement puni.

Le premier ministre à répondu
que la chose n’en valait pas la
peine.
M. Prévost

pour citer M. Fournier à la barre|
de la Chambre et cette proposition, |

|
|

 

fait une motion

mise aux voix, A été rejetée par
un vote de 46 contre 16.
La Chambre a adopté le lnll)

amendant la loi des assurances de
Québee et a voté une partie des
subsides.

—_———ee

QUATRE INCENDIES
CONSIDÉRABLES:

Le feu cause plus de cent mille

|

|

 

réal dans quelques
Soixante personnes sont cauvées te ans. L'un des principaux fon- ( fondateur

dateurs de la Société Nationale de tant fait pour la religion, la race
i1 et le peuple.

 

(Service du *‘Droit’’)

Montréal, 13.—Quatre incendies,
dont deux rue Saint Paul, au
cours desquels les pompiers sau-
vèrent la vie de.60 personnes, ont
caus hier soir et ce matin plus
de $125,000 de dommages à  di-
vers établissement de cette ville

Voici sommairement la liste de
ces incendies.
AH heures, ier, entrepot de

fourrures d Edvard Pollack. 442

Saint Paul. Pertes $20.000,
A 9,45 heures, incendie chez

les marchands. de fourrures
Alexander et Cie, 504 Saint Paul.
Pertes 435,000.
Chez  Devinson et Cie, four-

veurs, 508 Saint Paul. Pertes

$50,000.
A 540 heures, ce matin. Tôtel

Viétoria, 3 rue Windsor. Pertes
#10.000.
Une cinquantaine de pension-

pompiers,  naires sauvés par les
A 2 heures. ce matin. “dite

Roy, coins Saint Sulpice ct des.

(‘ommissaires,  Pertés, 6.000,

Sauvetage de quatre femmes.
——%Eprm +

L'HON M. FOSTER MALADE

 

L’hon. G. E. Foster est retenu

chez lui à canse d'une chute quil
a faite mardi soir en allant à In
Chambre. I s’est fait mal à une

main, mais il n'y a rien de gra-
ve et il sera de retour à la Chani-
bre dans quelques jours.

LES MARIAGES DES REVE-
RENDS

_ (Service du ‘‘Droit’”)

Montréal, 13— Au congrès du

 

synode diocésain de l’église an-
glicane, hier après-midi, une mo-
tion a été présentée par le pas-
teur Arthur French à effet de
fixer à 65 ans, la [imite d'âge des
révérends cui désirent contracter
natriage, mais la motion a été re-
jetée.

-————eeg

DIX POUR CENT
Rappelez-vous que J. A. Ber-

thiaume, successeur de D. Lafram-
boise, meublier, coin des rues
Dalhousie et 8t. Patrice, donne dix
pour cent d’escompte pour écon-
ler les marchandises. Il y a aussi
des termes très faciles. Il faut
faire de l'espace pour les nouvel-
les marchandises. j.0.0.

POUR LE CARNAVAL

Pour les soirées qui se succè-
dent d'ici au caréme, on tient à
avoir un complet néuf. Ph. Dé.
silets, 177, Rideau, est toujours à
votre disposition, il tient les meil-  leurs twceds et donne la meil-
leure satisfaction. Tel. RR. MIS.

‘ jn.o
ä ' ve

 

 

  

|Læ “CONCOURS DE TIR A
BISLEY

 

S UV a échange de messages en-
tre le ininistre de la Milice et
les autorités anglaises, relative-

‘iuert à la situation de Bisley et
à la participation de l'équipe ca-
adienne. Ou a appris, hier

Sois, qu'un Canadien riche offrait
de défraver les dépenses uéces-
pres pour équiper toutes lea
| carabiues qui devront servir au
voncours de Bisley, de mires sem-
blables, Ce serait pour mettre
tous les concurrents sur le mème
pied. Officiellement, il n 'vV a an-
"un changement dans la situation.

ji
3
IR

ele@APs

eee

AVIS est par les présentes don-
né que la Société existant entre
nous, les soussignés, faisant af-
‘aire tome marchands de quin-
‘aillerie, à l'angle des rues Dal-
housie et Murray, duns la ville
d'Ottawa, est dissoute par con-
entement mutuel,
Toutes les dettes dues a la dite

0eicté devront être payées à M.
Napoléon Latrémouille, au maga-
Ju plus haut mentionné à l’an-
rle des rues Dalhousie et Murray,
1 tontes les réclamations contre
a dite société devront être pré- 

 

M. Léonard Desmarais, l’un des fondateurs de l'Union St Joseph

æntées au dit Napoléon  Latre-
nouille. par qui elles serout ré-
alées,
AVES est aussi donné par les

 j présentes que M. Napoléon Latre- 

CITOYEN ESTIMÉ

M. L. Desmarais, l’un des [onda- |sules d'Ottawa et des environs,
teurs de l’Union St.
s'est éteint ce matin. Un hom-

me de grand mérite.

 

dre dans la personne de M.
nard Desmarais. que
frappé ce matin
jours seulemer:t de maladie, un de,

la mort n

ses citoyens les mieux contus et
les plus respectés. Lu triste uou-
;velle s'est répandue comme une
Her de poudre dans toute lu

{es où 1] étuit très

lment connu.

!

QUI DISPARAIT

I
| Léonard Desmarais, dimanche a-

La ville d'Ottewa vient de por près-midile 15 courant. [
Le point de rulliment des con- met

ee

es
“seils locaux et membres sera au

après quelques bureau-chef de la société. coin des
ries York et

Léo |

Le regretté défunt était natif de|
St. Paul de Joliette et était

l'Union St. Joseph du Canada,
a eu le bonheur,

difficultés, d'assister ait cinquat-
tenaire de son oeuvre, qui est au-

après avoir vu
cette société surmonter toutes les’ LA POLITIQUE EN CHINE

|
jourd'hni très florissante. Cordon-|
nier de son métier, il avait

de donner à sa elussé Une oeuvre

où les membres pourraient se ga-
lantir contre les malheurs. Il a

été le premier secrétaire de la
société.
M. Desmarais laisse nne-épon-|

se, Dame Caroline Bréard: trois

filles toutes trois mariées, Mmes
C. H, Bell, Jean Robert et T. Du-
hamel; et un fils, Henri, employé
au bureau de poste.

11 sera inhumé, dimanche à trois
heures et son service sera chanté

tundi matin à huit heures à la Ba-

silique.
Le ‘Droit’ se Joint aux nom-

breux amis du défunt pour offrir
à la famille éprouvée ses plus pro-
fondes sympathies.
————-——

SIR GEO. E. CARTIER ET LE
COLONIAL INSTITUTE

 

(Service dui‘ Droit’)
Londres, 13—L° Nniter Empi-

re’, organe du Royal Colonial
Institute rappelle relativement à

rove |

la célébration prochaine du cen-
tenaire Cartier. que sir
Titienne Cartier participera à la
fondation de l'institut alors qu’au
banquet d'inauguration en mars
1869, il répondit au toast des par-

lements coloniaux de l'Empire.
——-——

Les méchants ne sont pas bêtes
mais les bêtes sont souvent mé-
chants.
 

 

 

Avec un apparcii tout prêt

 

Pour polir, tailler et perforer
noussommes cn position de fai-

re en tout temps un travail

d'expert sur les lunettes et les

lorgnons, en quelques instants.

Si nécessaire nous réparons les
montures pendant que vons al-

tendez.

Apportez vos travanx de ré-
paration à

THE OTTAWA OPTICAL PARLORS 119 roe Sparks Te, Queen 2343  

  

 

      

George |:

i.

in 
 
 

à 2 1-4 hrs,

demcure mortuaire, 275
ville et dans les cereles mutnalis (sex et peur escorer la dépouille

avantageuse. | funèbre jusqu'à la Basilique. puis
‘ensuite au cimetière Notre-Dame |

Que tous les membres de TU-;
dad inion St Joseph du Canada se las-|

piastres de dommages à Mont- de 50 ans ct sept mois, ll était à {sent un devoir de rendre un der-
heures. Otre va depuis au-delà de cinquan- nier tribut de reconnaissancé au

tiel publié aujourd'hui
l'acceptation de là démission du
premier ministre Hsing Hsi Lig |

Sun Pao Chi en

 

L'UNION ST JOSEPH DU

|

nouille continuera seul les affai-
CANADA ‘es comme marchand de quincail-
_ erie au dit magasin à l'angle des
Avis rues Dalhousie et Murray.

Fait à Ottawa ce 11 février 1914

Napoléon Latremouille,
Gaudéas Beanchamp.

Tous les membres des snceur-

 

Joseph de l'Union St-loseph du Canada, ‘ 964.5
sont priés d'assister aux funé- ‘
alles du fondateur de da Société  s —- r
 

1914

Dalhousie, 4 2 hrs

Le défilé se mettra en marche

pour se rendre à la

ruée Sils-

Peur

SPÉCIAL

SAMEDIsw 14
Pantalons faits de bons

tweeds, toutes grandeurs,
valeur $2.50, pour

$1.39
$1.25 pour T9c.

M. CARRIERE
53-61 rue Principale, HULL J

 
d'une société qui a

265-2
————-©~——

 

(Service du ** Droit")

Pékin, 13— Un édit présiden-!
annonce    

la nomination temporaire de
remplacement. ‘ 

EEEE

  

 

Nous faisons Plomberie,

   
   
   
   

des Spécialités Chambre de bain

d’Installation moderne

. et absolument

Appareils de sanitaire

Chauffage _

    
     

à eau chaude ou Ouvrage

à Irréprocnable
vapeur et Gar.

J. Aliph. LANGELIER
310, 312, 314 Rue Wellington, OTTAWA, Ont.
La maison la plus importante en son genre dans l'est d’Outarim Nes prix
défient toute concurrence. Escompte spécial au clergé et aux commu.
nautés religieuses. Tous ronseignements donnés gratuitement, :

Tel. Queen 1928, Résidence Rideau 1408

 

   

   

La Banque Nationale
FONDEE EN 1860

Capital autorisé.. .. .. .. .. .. .. .. .. .. ..
Réserve.. .. .. .. .. .. .. ...... eo .... $1,550,600
Capital payé.. .. .. .. .. .. .. .. .. .... .. $2,000,000
Actif total .... .. ....................$28,923,783.30

NOTRE SUCCURSALE DE PARIS
14 RUE AUBER

Permet d’offrir au public voyageur des avantages excep- ‘
tionnels et au commerce des taux d’échange raisonnables.

Lettres de crédit émises sur tous les points du globe.
Travellers Chèques, payables sans charges en Europe et en

Palestine.
Dépôts de $1.00 et plus acceptés, retirables à demande.
Intérêt bonifié deux fois l’an sur la balance quotidienne.
Le clergé et les marchands des campagnes et tous nos

clients en général sont assurés d’un service promptet efficace. -

Ottawa, 16 Rue Rideau. ST-GEO. LEMOINE, Gérant.

Suceursale: Hull, Rue Albert et Britannia.

H. LAVOIE, Jr, Gérant.

 

$5,000,000  
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